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r _:_ shepset, forme féminine de l'adjectif ir! r ---, shepes 
que", , p. 3 1. 3 [ = PE l. 48] : _: -11 ! '7 _2! r _:_, àaqet-ou 
nebet shepset sorte de magnifiques poireaux, . · 

h shem, verbe neutre : tt aller" , tt partir" . Ce verbe 

se rencontre dans notre manuscrit : 

1 o Dans la forme p. 6 1. 5 [=PEl. 1 21-122]: o- 'Jif' \. A 
s - n - · --- ._, .!\ ._, x_,__, 1 • 1 1 1 , rekh-n-elc, shem-ek ou) que tu iras avec cuxn.-

20 Comme participe à flexions (de la première personne du masculin et sin­

gulier) : p. 2 1. 2 [= PE l. 22-23] : ..... !. Jt ::t Jt 'Jif' 

Jt ..... , kheper em-d-à zes-à, ·shem-kouà, ..•... ce qui m'est arrivé per­

sonnellement à moi, qui suis allé ..... (ou: je suis allé .... ·")"; 

p. 8 1. 6 [=PEL 15 5] : Jt 'Jif' Jt, âM-n-à shém-kouà 
j'allai"; p. 81. 7 l PEl. 157]: 'Jif' Jt, âM-n[-à] shem-kouà 

j'allai, (pour l'omission du suffixe Jt, à, sur lequel s'appuie le participe 

à flexions, ici shem-lcoua, à comparer supra s. v. ). 
Le mot s'est conservé en copte, avec chute de m, final, dans G)€ T. M. G)€2 1'. 

U)H B., ire, venire. 

she[m]sou, subst. masc. : Comme titre, ce mot 

est souvent complété par les expressions : roi,, ttde son maître" , 

toutes les expéditions de celui-ci", etc. Le mot se rencontre dans notre papyrus 

aux deux endroits suivants : p. 1 1. 1 [ = PEl. 1] : Jt she[ m ]sou 
àqer serviteur savant (ou: adroit, parfait, habile) [du roi]", compagnon 

sage (ou: instruit, excellent) [du roi]"; _p.10 1. 3-4 [= PE 1. 176]: J 
:: ._.,) Jt= erdou-koua er she[m]sou je fus 

placé comme suivant (ou : compagnon) [du roi] , , comp. supra s. v. =· erdou, 
n° 6 a. 

Le mot s'est conservé en copte dans G)MU)e, U)€MG)€ T. G)€MG)I M. U)HMG)l B., 
ministrare, servire. 

,::j forme augmentée d'un -, t, final, de shed ensuite : 

p. 31.6 [= PEl. 54]: 
za, sekheper-n-a khet pris un bâton à feu, je produisis du 

feu". Pour la construction syntaxique : "'-- ..... 2 dorsqu'il 

eut ... :. ., il ..... (passé défini),, à comparer: ::: 
H lt 2 -:;: t:: J) n J, erdou-t-à ouat en red 
[ou ]î-a em khed, demà-n-a ànbou(-ou) heq (Bibliothèque d'étude, t. J, p. 5) 
tt ayant donné la route (c'est- à-dire libre cours) à mes jambes dans la direction 

nord, je gagnai la Muraille du Prince, . (Pap. de Berlin , I, 15. Cf. ERDIAN, 

Aegyptische G1•ammatilc , 3me édit. , § 420 ). 

Le_ mot s'est conservé en copte, avec un de ses sens dans G)IT€ 1'. , 
G)lf M. , exigm·e, 1·epetm·e pl'etium. 

... 

_.! qa, adjectif: p. 81. 6 [=PEl. 156 ] : khet qa haut 

arbre, . 

_. J _. J h qab, substantif masc. : tt repli , . Précédé de la 

préposition simple m, em, ce mot forme une préposition composée signi­

fiant : milieu de .. .. . " , .. . .. ", p. 6 l. 9 [ = PE l. 127 ] : Jt "-- = ! -; ) lt }. ffi J 22 r oun-à àm-ef 
sennou( -ou )-à -ou), em-qab-sen( -ou) suis là (c'est- à-dire 

sur cette He) avec mes familiers et les enfants (c'est-à-dire les enfants à nous 

tous), au milieu d'eux (dans le sens de : d'eux sc. des familiers et 

enfants" )" ; p. 7 l. 1 [ = PE l. 1 3 6] : ._, "-- J 23 ,.: ! 
oun-ek àm-ejam-ejern- qab en seras là 

(c'est-à-dire dans ta patrie) au milieu de tes familiers" . 

Le sens primitif du j 23 , qab, qui s'écrit aussi très souvent J 22, 

est suffisamment indiqué par le déterminatif 23 ou 22 , qui représente , vue de 

côté , une bande d'étoffe ou de quelqu'autre matière plus ou moins souple (cf. aussi 

le signe ""'), pliée sur elle-même de différentes façons (I). La valeur verbale : 

du mot j 23 , qab, s'est développée tout naturellement 

en celle de: ensuite en celle de (à com­

parer le verbe arabe ci.J), et c'est avec cette dernière signification que nous 

retrouvons le mot dans le copte KWR r. M. ' dupliciwe' geminatio' K H R r. M.' 
duplicem, duplum esse. 

(t) Pour le sens tt replis" de j 23 , qab , cf. JÉQUI ER , Le liv1·e de ce qu'il y a dans l'Hadès, 

P· 1 o 1-1 O!.l (et traduction ibid. , p. 104 ). M. Maspero avait cru autrefois reconnaîlre dans 23 

uun fil de métal replié" (La Mytholo[Jie égyptienne= Bibliothèque é[Jyptologique, t . II , p. 206). 

26. 
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') ~ ~; qebouît(?) 1 substantif féminin : cr ombre" , p. 3 1. 1 [ . PE l. !16-65 ]. La 

lecture de ce mot est peu sûre, voir supm s. v. : shouît. 

~ ~ qen 1 verbe neutre : ~têtre vigoureuu, p. 6 1. 1.4 [= PE l. 132] : ~ = ,.:__ ~ 
="6--~~,arqenn-ekroudâb-ek ..... crsi ton cœuràtoi(ou crpourtoi" 

= dativus ethicus) est vaillant et patient. .... " , etc. (Pour l'explication de ce 

passage voir s. v. ~ =, ârCI) .) 
Comme adjectif, ,.:__ ~, qen, crvigoureux,, se trouve aussi employé avec le 1~1~t ~, 

âb cr cœur", dans un text~ du Musée Britannique publié chez GARDINER, Ad­

monitions of an Egyptian Sage, Appendix, p. 104. 

... an · · ,.,_.,.,._, ~ ) qena 1 subst. masc. : cr sein", cr étreinte", p. 6 1. 15 [ = PE l. 133] et p. 9 1. 9 

[=PEl. 168]: :_:-.,.:__~()-.~_ffi~~ (l. 168:::-} ffi~~)--, 
me(~-ek qenâ-lc mn khered-ou-k cr tu rempliras ton sein de tes enfants", c'est­

à-dire cr tu presseras contre ton sein tes enfants". 

Le mot s'est conservé en copte dans K€N M., KOYN -T., sinus. 

(l) Bien que le synonyme de ,.:__ ~ , qen, - le mot i: ~ , nekht, est quelquefois pris comme 

adverbe et occupe même dans un passage du Papyrus de Berlin n• 3 (voir plus haut p. 97• a. v. 

\,. ..........~, ma/,:) la même place qu'occupe l'adverbe ~, ou ar, dans une phrase du Papyrua Ebe1·s .!.\-- <=-

(voir supra p. 32, s. v.~ c:::;:.., à1·), nous ne pouvons pas toutefois admettre que dans la phrase 

~ <=- ,.:__ ~ = 'iS' ~ ~, a1• qen n-ek i'OUd ab-ek 1 ,:_ ~ , qen, joue le même rô)e que 

i: ~ , nekht, et ~, ouar, des deux exemples cités : premièrement, comme j'ai dit plus haut, 

p. 32, ,.:__ ~, qen, ne s'est pas encore rencontré dans le sens d'un adverbe et, ensuite, c'est 

l'insertion du dativus ethicus =, n-ek, qui me semble justement empêcher une connexion de 

,.:__ ~ , qen, avec le verbe suivant (5\ ~, roud-, pareille à la connexion entre i: ~, neldtt, 

et Î r c' OUBC!'-t[a]' dans un exemple et~' OUa?' ' et~. doudou-, dans l'autre. Dans la 

phrase citée, nous avons très probablement, comme je l'ai déjà indiqué (cf. supm, p. 32 et 33, 

s. v. ~ <=-, a1·), deux verbes ayant lous deux un seul et même sujet. Un autre cas de deux verbes 

avec un seul sujet se rencontre dans notre manuscrit encore aux lignes 5-6 (voir supm p . i I. 2 

et p. t33 s. v. =, e1·dou, t•) et il se répète de même dans la phrase :!: ~ f = + } 
~!ttJ 't--f J ~,mer ~eses sou Khent-Amenti,neb Àbdou, qui, venant sur une stèle de Berlin 

à la suite du nom du roi Àmenem~a Il, semble contenir un pieux souhait: ~qu'Osiris Khent-Àmenti, 
le maître d'Abydos l'aime et l'approuve", à moins qu'elie ne représente une épithète du défunt: 

~celui que Khent-Amenti, etc., aime el approuve» (Ae!Jyptische lnsch1·ijten aus den 1.-iiniglichen 
Museen zu Bel'lin, t. III, p. 166 ). 
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~ ~ () ~ qenâ, verbe transitif: crentourer des deux bras,, cremhrasser,, crétrein-

dre", p. 2 1. 13 [ = PE l. 44-45] : ,.:__ ~ () 1,.-1 ~ \ } ~ ~ ; , qenâ-n-â shouît 
(ou qebouît?) crj'embrassai l'ombre" , peut-être dans le sens de cr j'acceptai avec 

plaisir l'ombre", cr je profitai de l'ombre,. L'interprétation de la phrase dans 

le sens indiqué est jusqu'à un certain point soutenue par une expression que 

nous rencontrons dans une inscription de hasse époque, et dans laquelle le 

verbe ,:_ ~ (), qenâ cr embrasser" semble permuter avec ~, ti crprendre" : 

~:TT i ~ 1 ~ 1 ( 1 4) 1: ~ ~ ~ r Z: T 7 = ~ ~ ~ ! r, z~eJed-ek ~er semâ-ou 
enti (= ent, ou plutôt: nou) neha[t] sheps[et], ti-k shout (ou: qebouît) em 
kem~-ou-s crtu te poses sur les branches du vénérable sycomore et tu prends 

l'ombre dans son feuillage" (Stèle du Vatican no 128 a, publiée par M. Wreszinsky 

dans la Zeitschrift jü1· iigyptische Sprache, 1908 (t. XLV), p. 120; le dernier 

passage selon les textes de Berlin et de Vienne se lit : ~ ~ -. \ J J ~ ~ T ~ ) 
~ ~ 1 ~ 1 "--- , tï:-k qebeb[-ou ]î em lœnt~ou(-ou)-f). Toutefois, comme à notre 

sens, il serait l)lus naturel de dire: crl'ombre m'entoura" , crl'ombre m'enve­

loppa" on pourrait non sans raison se demander si le suffixe~ , â, n'est pas 

ici fautivement employé au lieu de :} ~, ouâ, - forme qu'a le suffixe de la 

première personne du singulier en tant que régime direct, et si toute la phrase 

ne doit pas être corrigée en : ,.:__ ~ () ,__} ~ \ ~ ~;, qenâ-n ouâ shouît 
(ou qebouît) cr l'ombre m'enveloppa,. Cette supposition, il faut le remarquer, 

peut être défendue même sans aucune correction du texte , si nous voulons 

prepdre en considération que dans un exemple, très ressemblant au nôtre et 

emprunté à un tout autre manuscrit, le suffixe ~, â, remplace le pronom 

} ~' oua, dans son rôle de régime direct. Ainsi, pour dire: cr ie vent m'em­

porta" , le manuscrit de Berlin no 1 , contenant des aventures de Sinouhit , 

(l. 2 46; dans la Bibliothèque d'étude , t. 1, cette phrase a subi une correction), 

emploie les mots suivants : ~ ~,.....~ ( = ,___ l\, ~ ~,.....~ ) 'i' lijia } , fa-n-a nejou 
et non pas : "---l\, ~-} ~ lijia} , fa- n ouâ nejou. (A com1Jarer sur 

cette expression les remarques de M. Mas pero dans le Recueil de travaux , t. XXX, 

p. 64 et 65.) Vu ces deux exemples, dont l'un est tout à fait indépendant de 

l'autre et qui tous deux offrent la même particularité, il serait peut-être juste 

d'admettre qu'à côté de la forme } ~, ouâ, du pronom-régime de la pre­

mière personne, il était permis aux scribes, au moins à ceux du Moyen Empire , 

d'employer après la particule du passé-, n, la forme courte(~, â) du 

même pronom, sans que l'emploi de cette forme raccourcie prête au doute ou 

qu'elle soit considérée comme fautive. Pour un autre cas de l'emploi à l'époque 

de la XII• dynastie du pronom-suffixe ~, â, comme régime direct d'un verbe 
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au lieu de } :Jt, ouà (ou de } =} [:Jt] , ou[ à]), à comparer l'inscrip­

tion de l'an 3 d'Amenem(utt II au British Museum, publiée dans CHAMPOLLION, 

Notices, t. II, p. 6 97, SHARPE , Egyptian Inscriptions, pl. LXXXIII, et MASPERO , 

Bibliothèque égyptologique, t. J, 'p. 3 g-4o. Ici, !'expression ~sa Majesté me fit 

(litt. : me plaça) .. ... " est exprimée tantôt par A :Jt ! ~, dou [ou ]à ~em-ej 
..... , tantôt par A} ! ~, dou ou[ à] b-em-ef . . .. .. Pour des eiemples de 

l'emploi de :Jt, a, au lieu de} :Jt, ouâ, à l'époque de la xvm· dynastie, voir 

par exemple la g-rande inscription d'Aâ~mes à el-Qab, col. 28 , après ..Jia. ) ~, 

àouou, et col. 2 9, après ~, erdout (voir K. SETHE, Ut·kunden des iigypt. Altm·­

lluns, t. IV, p. 7 et 8); la grande inscription d'Anna, l. 2 o , après f ~ ~ , ~esi 
(K. SETHE, l. l., IV, 62 ), les Annales de T~outrnes III, série VIII , 1. 21, après 

.!.~, kherep (K. SETHE, l.l. , IV, 76o) , etc., .etc. 

Si , dans notre exemple , le verbe ~ ~ 0, qenà, est employé en parlant d~ l'om­

bre, nous le trouvons par contre avec le mot désignant les rayons du soleil dans 

un hymne de Tell-el-Amarna, dans lequel Amen(totep IV, le serviteur fanatique 

du etDisque solaire", est nommé : ~ S~ ,_.. ~ *} j ::::: f}::} 
_.:. ,_.. ~ "-- :_. ~ 0 "'--+ ) = ~ }- ifi ~, àâ-àb en Aten ouben-ef em 
pet, sou reshou en si1, qenà-J sou em setout-ou-J d'exécuteur des désirs 

(litt.: de laveur du cœur") du ~Disque,, qui se lève au ciel et qui, étant ravi 

(litt. : réjoui) de son fils, l'enveloppe de ses rayons" (DAVIES , The rock tombs of 

El-Amarna , t. VI, pl. XXV, col. 8 ). Dans un autre hymne, nous rencontrons la 

phrase : :_. ~ 0 ~ f } = 1: }- :..:_.: ~' } 11, qenâ-k sou em setout-ou-k 
ânnou(-ou) ~enveloppe le de tes beaux rayons, (DA VIES, l. l., t. VI , pl. XV, col. 5 ). 

~ J •, 1'f 1 qenbet( -ou), subst. fém. collectif: assemblée de gens d'élite, de nota­

bles, qui tenait ses séances soit chez le pharaon, soit ailleurs, et qui était chargée 

d'administrer la justice dan~ le pays (cf. GRIFFITH, Proceedings of the Society 

of Biblical Archœology, t. XIII, p. 149, et SPIEGELBERG, Studien und Materialimt 

zum Rechtswesen des Pharaonenreiches , p. 51 à 6 o ). Le sens collectif du mot se 

dégage de sa forme féminine , car le - final n'est sans doute pas suivi de la 

nisbeh ( i), puisqu'il représente ici uniquement la terminaison des substanstifs 

féminins, comme cela est prouvé par l'expression r" ~ ,_.. )J '~. qenbet(-ou) 
........ ~e. 

ent khennou ~le conseil de notables de Khennou (~du palais,?)", que nous 

rencontrons dans le papyrus no 111 6 B de l'Ermitage Impérial (recto, 1. 2 

et 4 ). Le mot se rencontre à deux reprises dans notre texte : p. 7 1. 7 

[=PEl. t44]: l * ')., ~-}::~!~~·~ :_.j _,~~~~-=- .!_ "--, 
doua-tou neter n-ek ern nout khejt-~er qenbet( -ou) ta er der-ef ~tu vas ~tre 
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remercié (litt. ~Dieu va ~tre glorifié pour toi" ) dans la capitale (sc. à Thèbes) 

par devant l'assemblée des notables de tout le pays [d'Égyp te ]"; p. 10 1. 3 

[=PEl. 176] : 1:1 ~ l * '4 ,_.. ":;: •-... j-, ':.i --=- ~ "'--, âhâ-n T,_.. _A"--~"'--1- III"S.I -=- . 
doua-n-ef neter n-à khejt-~er qenbet(-ou) ta er der-ej ~ alors il me remercia 

en présence de l'assemblée des notables de tou t le pays". 

~ ~ iJ ~ qera, adjectif: ~tonnant,, p. 3 1. 7 [= PE l. 57 ] : .!. 1 ~} ~~ ~ 
1J 1, kherou qerà ~une voix tonnante", ~un bruit tonnant, . . 

~ r-.Ill~ qerset (à lire, très probablement , avec métathèse des déterminatifs : 

~ r _ 1.-1 . J, subst. fém. : ~cercueil " , ~tombeau" , p. 9 1. 7 [ = PE l. 1 6 9 J : = . ~ ~ { _, ~ )J 7 } C":l ~ r-. ~' renpî-k em khennou kerset-el~: 
~tu resteras intact (sc. après ta mort) à l'intérieur de ton tombeau (ou : ~de ton 

cercueih )"· L'objection de M. Se the (voir Zeitschrijtjür iigypt. Sprache, t go 7, p. 87 ), 

qui prétend que le mot ~cercueih est touJo7Jrs exprimé par le substantif mascu­

lin qe1·sou, tandis que le substantif féminin qerset doit exclusivement signifier 

~ensevelissementll, ~cérémonie d'ensevelissement", ne peut pas ~tre considérée 

comme absolument juste, puisque nous possédons des exemples oit le mot signi-­

fiant ~cercueil , sarcophage" s'exprime précisément par un substan tif féminin, 

dérivé de la racine qeres ~ensevelir", tandis qu'lm mot masculin , provenant de 

la m~me racine, s'emploie ailleurs pour dire ~ensevelissement" . Ainsi , dans deux 

phrases plus ou moins ressemblantes' nous trouvons la forme féminine~ r ~' 

qerset(et) ' et la forme masculine~ r ~ ~ l!iili!j ' qersou' employées toutes les deux 

indifféremment, après le verbe ~ , shed, dans le sens de ~ cercueil , sarcophage" : 

1° +_:_A~= ~r ~ ~ )J ~,_.,. ~zn J N. N., souten doù ~etep, shed-
t[ ou J n-ef qerset( et) em ldwnnou, en kher-beb N. N. ~que le roi accorde une 

offrande [et ] que soit octroyé de la part du palais (litt. : ~que soit tiré du 

palais, de la cour royale,) un cercueil (ou ~un tombeau" ) pour lui, l'offician t 

N. N. J, (Mémoires de la Mission française au Caire, t. I, p. 206 ; pour le ,_.. , n , 
en , dans:- ~ zn j N. N., en kher-~eb N. N. , se~vant à expliquer le suffixe 

.__,j, ej, qui précède, à comparer les articles de Piehl , dans la Zeitschrijtjüt· 

iigyptische Sprache, 1 886 , p. 18 et dans les Proceedings of the Society of Biblical 
Archœology, XIII, 365 0l). 

(1 ) L'expression-~ zn j N. N., en hhm·-~eb N. N., peut toutefois aussi signifier: «pour l'offi­

ciant N. N., et être une apposition à l'expression entière =· n-if «pour lui, . Ailleurs nous 
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2° ~}=J~-~ r :r~ ~~~t=~±~(0 :u)f~~~~J~ 
} ~ ~ j r jr r. m-f-N. N. ~, aou debe~-n[-a] em sm· em-â lwrn en 
neb[ -a] souten bàt (?) Nefer-ka-Râ ânlch zet, shed-t[ ou] qersou, ~ebs, set-~eb 
en N. N. pen ttje priai instamment (? litt. peut- être : ('(avec intention [bien 

arrêtée]) (l ) de la part de la Majesté de mon maître, le roi de la Haute et de la 

Basse-Égypte Nefer-lca-Râ, vivant éternellement, que soient octroyés: un cercueil, 

du linge et des parfums de fête, à cet N. N., (litt. : que soient tirés [du trésor 

royal] : un cercueil, du linge, etc., pour cet N. N.; voir DA VIES, Deir el Gebrawi, Il, 

pl. XIII, et la judicieuse traduction de cette inscription par GRIFFITH , l. l., p. 13 ). 

Ailleurs, dans un papyrus de Kahoun (GRIFFITH, Kahun Papy1·i, pl. IV, l. 21 ), nous 

lisons : = = + } <=::> ~ r! " ~ 7 ru~ ~ ~ ~' erdou-n-ef sou er qe1'­
sout-ou ent Haî tt il le mit dans le sarcophage. de Haî" . Ici, l'expression ~ 
r!"~· qersout-ou, avec un déterminatif de toute chose faite en bois, est 

bien un substantif féminin et signifie sans doute ('( sarcophage" (littéralement, 

d'après l'ensemble des déterminatifs :7; : ('(quelque chose fait en planches et 

servant à l'enterrement" = ('(les planches mortuaires" = ('(le cercueih . 

connaissons des cas, peu observés il est vrai, de substantifs employés au nominatif en guise 

d'appositions au pronom suffixe servant de sujet à un verbe. Voici quelques exemples: 1° ::;: ~ = ::= 'i' l t, (Ï!'-t-n-â n-ef, al··ej n-â, ne tel' âa «Ce que je lui fis, il me le fit, [lui , ) le grand 

dieu" (DYROFF et PiiRTNER, Aegyptische Grabsteme, Il , 1\lünchen, n• 38) ; !l0 j} ..!::= = * ~ 0 }( ;; ~ i A - ~ ~ "--, bou khem-ef nef doua, te ha tash-ef ~il n'ignore pas 

pour lui le lendemain (c'est-à-dire : ~il ne peut pas ignorer ce que sera pour lui le lendemainn), [lui] 
qui transgresse sa frontière (sc. la frontière de pharaon)" (SPIEGELBERG, Der Siegeshymnus des Mm·­

neptah, dans la Zeitsch1·ijt jü1· iigyptische Spmche, 18g6 , t. XXXIV, p. 4) ; 3• ~ ~:;!:fT: 

lll 2 J - ;di~' âad-sen(ou), neterou ma b[ ou ]-neh-ou «ils devinrent misérables' [eux,] les 

dieux ainsi que les hommes" ( Medinet-Abou, inscription de l'année 5 de Ramses III, l. 21, 

voir : BRUGSCH' Dictionnaire' P· 1012) ; 4• a "' -~ = - 1::2_-"' T -- ' "' . ~ : , .1\ ~ 1 1 1 .... 1 1 1 .1\ ~ ~ .1\ .1)1 1 

f} .!'>. =· âmem en-n(ou) ouat a~-n(ou) em lchaibet (?) khepsh-ek , zam-ou, ouzou-n-ek ~donne-
nous le moyen (litt.: «le chemin, la voie de . . ... ») pour que nous combattions à l'ombre de. 
ton glaive, [nous,] les troupes que lu as expédiées", etc. (Stele de Piankhi, 1. 13-14; à corriger 

dans le sens indiqué la récente traduction de cette phrase par M. Montet dans le Sphinx, 

t. XIV, P· !106); 5° xl ;;;::;:;.rK ~ .= D ~ 1 - :::;::' .. aa -!!. l ~ .. ~. ouhem-
111111111 .__."f'III<.A!A ,,Ill ........_<=::>._. ' 

sen(ou) meso.u-ou em .lfat-soutenit-ou-en[t]-Râ, qaî-ou neter[ou], ter pa paout (=ta?) ~et depuis 

le monde elles renouvellent leur naissances dans Het-soutenit-n[et]-Ra , les plantes .. a a -!!. , les 
, , 1 1 1 

divinesn (traduction de M. Daressy, dans le Recueil de travaux, t. XXVII , p. tgo ); 6• h 7 
! 1--f, : = JI- C"J C"J, î-sen(ou), sen-ou, e1·-khenit per-ouar tt ils viennent, les compagnons, vers f}}J .... x 
le per-ouan (MARIETTE, Dendérah, IV, g =JuNKER, Grammatik der Denderatexte, S !l6g). 

(tl D'après Piehl, dans les Pl'oceedings, t. XIII, p. 563 : ~ instamment (litt.: savamment)"· 
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Par contre, c'est la forme masculine~ r ._, qeres, qui dans le graffito no 1 du 

tombeau de Thoutmès IV (Th. DAVIS, The tornb of Thoutmôsis I V, pl. XXXIII), 

signifie (1 ensevelissement" (à corn parer encore les Mémoires de la Mission française 

au Caù·e, t. I , p. 52 1 , 52 2 et 52 7) , et c'est avec la même signification que le 

substantif masculin :4:1 ~ apparaü dans la phrase du Papyrus no 1 de Berlin : r, ~ ~ = ~ ~ ~ :4:1 ~' selcha-n-elc harou en qeres ('(tu te souviens du 
jour de l'ensevelissemenb (voir GARDINER , Die E1·ziihlung des Sinuhe, pl. XI, l. 1 9 o-
1 9 1 = Bibliothèque d'étude, t. 1, p. 1 6, l. 3 ). 

En présence des exemples cités, il est impossible de ne pas reconnaHre que pour 

le mot signifiant ('(cercueil, sarcophage, tombeau", il avait existé en ancien 

égyptien, comme du reste pour plusieurs autres mots, deux formes : l'une, 

masculine - ~ r ~ } ~' qersou (voir BRUGSCH ' Dictionnaire hié!·oglyphique' 
t. IV, p. 147o ), et l'autre féminine - ~ r-. \,...-1 ou ~ r- \,...-1. , qerset. 
(A comparer les mots: J ~ ~ ......... , ba, supra p. 6o et 61, et r j ~ * 0, seba, 
supm p. 180-181.) 

Le mot s'est conservé en copte dans K>..Jce T. T, K>..ICI M. f, sepultura, jasciœ 
sepulcrales. 

~ - k, - ek, suffixe pronominal de la deuxième p~rsonne du singulier et du masculin : 

1 o A la suite d'un substantif- dans le sens d'un pronom possessif, p. 1 1. 1 [ = 

PE l. 2], p. 2 1. 2 [ = PE l. 2 o] et p. 6 1. 15 [ = PE l. 1 3 2] : ~, ab-ek ('(ton 

cœur" ; p. 1 1. 7 [ = PE l. t4] : l ~, zebâ-ou-k ('(tes doigts" ; p. 1 1. 8 [ = PE 

l. t5] : } ~~ -., oushdet-ek ('( ton interpellatiou, ('(ta demande" (voir 

infra sub no 2); p. 61. 1 [=PEl. 112] : !.,!, ~er-ek ('(ta face"; p. 6 I. 6 [ = 

PEl. 123] et p. 81. 10 [=PEl. 159]: _rJ 1 -. , nout-elc da ville ., ; p. 6 1. 15 

[= PEl. t33 ] et p. 91. 6 [=PE l. 168] : ,.:_, ~ () -., qena-lc "ton sein., ; 

p. 6 1. 15 [ = PE l. 133] : P> ;di~-., khered-ou-k et p. 9 1. 6 [ = PEl. 168 ] : 

::-} P> ;di~--, kheredou(-ou)-k tttes enfants" ; p. 6 1. 16 [=PEl. 134] 

et p. 8 1. 9 [ = PE l. 158] : C"J 1 -., per-ek ('(ta maison"; p. 7 1. 1 [ = PE 

l. 136] : ! 7} ~~ -., sennou(-ou)-k ('(tes familiers"; p. 7 1. 3 [ = PE 

l. 139]: ~ ~ -., ba-ou-k ('(ta puissance" ; p. 7 1. 4 [=PEl. t4o ]: = ~ 
...-... -., âa-k ('(ta grandeur"; p. 9 1. 7 [= PEl. 169] : ~ r-. ~, qerset-ek 
(à lire probablement : ~ r ~. _,) ('( ton tombeau., . 

2° A la suite d'un infinitif de la fon rie ~ ~ - , p. 6 1. 3 [ = PEl. 118] : -=­
,. ~ ..:_-. 7 "; 1 1 1 1, er kemit-elc âbed 4 ('( jusqu'à ton parachèvement de 

Bibl. d'étude, t. II. 
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quatre moisn c'est-à-dire ~jusqu'à ce que tu aies passé quatre moisn ; peut-être: 

p. 11. 8 [ = PE l. dt] : L~ .. } = J ~ ._.} ~ ~ -., akh ousheb-ek 
oushdet-ek, litt. : ~ah , réponds au fai t de questionner toi" c'est-à-dire peut­

être : ~ah réponds si on (le roi ) va te questionner" (mais cf. sup1·a sub no 1 et 

s. v. v. } = J ~' ousheb, et}"-?~, oushdet). 

3o A la suite d'une préposition simple ou composée, p. 21.2 [=PEl. 20-21], 

p. 21.2 [=PEl. 22], p . 61.7 [=PEl. 125] , p. 61.1.0 [=PEl. 128] , 

p . 7 1. 3 [ = PE l. 1 3 8], p. 7 1. 4 [ = PE l. 1 4o ], p. 7 1. 7 [ = PE l. 1 4 3] , 

p. 7 1. 8 [ = PEl. 145], p. 7 1. 9 [=PE l. 145], p. 71.9 [=PE l. 146], 

p. 81.1 [=PEl. 15o]: ::, n-elc ~à toi n , ~pour toin ; p. 6 l. 14 [= PE 

l. 13 2 ] : :;: ~à toin , ~chez toi n; dans le sens d'un dativus ethicus, à comparer 

s. v. ~=,ar; p. 8 l. 1.0 [=PEl. 16o]: ~ ~ ....,;. , am-elc ~par rapport à loin, 

~pour toin ; p. 51.10 [=PEl. 108]: ===•--, er-ges-ek ~ auprès de toi n. 

4" Comme sujet de verbe : 

a. Dans la forme verbale ~ ~ "-- , p. 4 l. 1. [ = PE l. 70-71] : ~ =} = ~ 1\ 

._. ~ ~ ~, ar oudej-elc em zed n-a ~si tu tardes à me diren ; p. 6 l. 5 [ = 

PE l. 1 2 2 ] : 'F ~,.! ~ = p ;;-:, shem-ek ~enâ sen( ou) ~tu iras avec euxn ; 

p. 61.6 [=PEl. 123] : ~-~--~!.--, mout-ek em nout-ek ~tu 
mourras dans ta villen; p. 6 1. 1.5 [ = PE l. 133] et p. 9 1. 6 [ = PEl. 168] : 

<><=>< ._. .. • () ._. \.. -- l.. ::.tll (var. ~ ::.tll) -., meh-ek qena-k em ~ ~ , .!\ -==- .1! 1 1 1 )\1 1 1 1 • 

kheredou(-ou)-lc ~tu rempliras ton sein de tes enfantsn c'est-à-dire ~ tu presse-

ras tes enfants contre ton seinn; p. 61.1.5 [=PEl. 133-134]: P-â~ 

._.: J ._., sen-ek ~emet-ek ~tu embrasseras ta femme" ; -;!:_ ~ ._. ~, ma-k 
per-ek ~ tu verras ta maison" ; p. 6 1. 1.6 [=PEl. 135] : • ~ ~ 1\ ._. ~ 7 
} C"J , pe~-elc khennou ~tu atteindras la patrie, ; p. 7 l. 1 [ = PE 1. 1 3 5 ] : $. ._, 
~ ~ "--, oun-ek am-ej ~tu y serasn; p. 8 1. 4 [=PEl. 153] : .-,} 7 ._. 
-} , aoud-elc tou ~ tu t'éloigneras"; p. 8 1. 5 [= PEl. 1 5l,] : ~ h-;!:_ ~ ~ 
:-: ~' an-sep ma-k aa pen ~jamais tu ne verras plus cette îlen. 

Dans la forme verbale ~ ~ "-- , employée comme subjonctif après le verbe:: , 

erdou, q. v. : p. 41.2 [=PEl. 72]: =~ ~=- }, erdou-a rekh-ek 
tou ~je te ferai connaître toi-mêmen (voir supra s. v. ~ --..., rekh ); p. 6 1. 1. 

[ = PE l. 1 1 3] : =;: ~ ';' ._., erdou-n-ej ânkh-ek ~il a accordé que tu 

vivesn. (Pour l'impératif de la forme~~-., voir plus bas sous e). 

b. Dans la forme verbale : ~ ~ ~ ~ "--, p. 9 1. 7 [ = PE l. 168-169] : ::: • ~ ~ 
{ ._. ~ ~ 7 } C"J ~ r-. ~ (probablement à corriger en ..: r .:.... 
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• -.), renpî-k em-khennou qerset-ek ~tu ·resteras frais, in tact (c'est- à-dire 

~après la mortn ) dans ton tombeaun. 

c. Dans la forme verbale : ~ ~;:, p. 6 l. 1. [ = PE l. 113] : • ~ ~::} ~' 
pe~-n-ek oua ~ tu m'as atteint"; p. 8 l. 3 [ = PE l. 1 52] : ~:: ~} 1 ~ 1 ~ ~ = 

~ 2 , (~ekennOU pef, zed-n-ek : an-t[ou]-j ttCe parfum ~ekenrwu, dont tu as 

dit qu'il serai t apportén (litt : ~ [ dont ] tu as di t : il sera apportén ). (Pour le 

précatif de la forme ~ ~::, voir plus bas sous {f ). 

d. Dans les formes verbales : ~}"-- + ~~ et ~}+~~"--, p. 4 1. 2 et 3 

[=PEl. 72-74]: ~} --~= i ft\-=-~=~-;!:_~.:_~}'}~-­
~::} ~ ~ ~ ~ ~ r_' aou-k em ses kheper-t[ a] em enti an ma-t[ ou]-j, 
aou medou-k n-a an oua ~er sedem-a set ~ ou bien dans une flamme tu de­

viendras celui qui n'est [plus ] vu (c'est-à-dire : ~tu disparaîtras") ou bien tu 

me diras ce que je n'ai pas encore entendun (voir supm s. v. ~} ' aou ). 

e. Dans la forme ~ ~ -., de l'impératif (voir supra a), p. 1. 1. 8 [=PEl. 14] : 

~ !_) = J ~-., a/ch ousheb-ek ~ah , prononce ln ou bien: ttah, répond!•• 

(voir supm s. v. } = J ~' ousheb) ; p.11. 8 [=PE l. 15 ] : i-} ~ -., 
medou-k ~ parle !n ; p. 21.1. [=PEl. 20 ]: :::-., ar-ek ~agis!n; p. 8 l. 9 

[=PEl. 1S8 ]: -;!:_~ --::- J>tli~-- , ma-k khered-ou-k ~[re]vois 
tes enfants!n (Le sens impératif de cette phrase n'est pas douteux , puisqu'elle 

est placée en tre deux phrases dont le sens précatif est évident, voir les mols 

r T -, seneb-t[ aJ et ~ == ~ """""" · am(mâ)). 

f Dans la forme : ~ ~::, de l'impératif, p. 1 1. 6 [ = PE l. 12] et p. 10 1. 6 

[=PEl. 181]: ~~=· sedem-r-ek ~écoute ln. 

{f· Dans la forme précative ou cohortati ve ~~= (voir sup1·a c) , p. 6 1. 5 [= 

PEl. 121] : y::'F~~ ~=p~, rekh-n-ek shem-ek (wnâ sen(ou) 
~sache que tu partiras (c'est-à-dire que tu pourras partir) avec eux ln ( voii· 

supra s. v. Y , rekh ). 
Le suffixe -. , k, s'est conservé en copte dans - K T. M. B. 

~ après le verbe $., oun , dans : $. ._.,;:: ~ ~ 1--- ._. } ~-2 ~ ;:: ~ -ç 
-} ,"7', , p. 71. 1. [= PE l. 136 ] , à lire soit ka, soit , plus probablement , 

kouâ : dans le premier cas ce serait la forme raccourcie de la particule affirma­

tive ._.~'ka , et dans le second cas - la terminaison._.}~' koua, de 

l'adjectif à flexions, lorsque celui-ci se rapporte à la première personne elu 
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ulka, 

singulier. Pour l'explication de la phrase citée, voir s. v. 6, oun (cf. supm 
p. 51 à 55). 

subst. ma sc. : rresprih, rrgénie, = l'arabe djinni (~), p. 6 1. 2 [=PEl. 1 1 [j J : 
.:;: ~-U •, àa pen en ka ef cette île du génie, - nom de l'île enchantée, 
sur laquelle se sauve le naufragé. 

L'explication que donne M. Erman ( Zeitschrijtjür iigyptische Sprache, 1906, t. XLIH, 

p. 1 li) du mot U, ka, dans le nom de l'île enchantée, est peu satisfaisante, 

car le mot U •, ka, dans le sens ef nourriture~ , n'aurait jamais pu être employé 

sans déterminatif quelconque (par exemple~ ou ;7':) dans un texte hiératique 

du Moyen Empire, surtout dans un passage où il aurait pu y avoir doute ~ntre 
U •, Ica= 1 o rrdouble", 2° efesprih, efgénie, ---: mot qui s'écrit toujours sans 

déterminatif, et U • = U • ~.ka, ka-ou efnourriture" -mot qui ne s'écrit 

sans déterminatif qu'à de rares occasions (,presque exclusivement dans les textes 

hiéroglyphiques) et encore dans des cas où le doute sur le vrai sens du mot 
est tout à fait exclu Ol. 

(r) C'est aussi le sens de •nourriture" que 1\L Erman assigne, à tor[ selon moi au mot U ka-ou 
' Il 1' ' 

pluriel de U ou U •, ka, dans un passage du papyrus de Kahou11 (Hymne 3, 13; cf. l'édition 

de Griffith), qu'il cite dans sa grammaire égyptienne (Ae~;yptische Grammatik, 3m• édition, 

p. 186, S 36o ). Ici le mot est précédé du verbe~· âr-ej •il fait", ou •qu'il fasse" et suivi 

du suffixe~· ten(ou) •vos". Or W + U +suffixe, signifie, comme c'est depuis longtemps 

connu : • exécuter le désir (de quelqu'un)" (cf. BnÜGscn, Dictionnail·e hiéro[Jlyphique, t. V, p. 186, 
et PrEnr., Inscriptions hié,·o[Jlyphiques, t. 1, pl. XXXVII et ibid., texte p. 46; cf. aussi Bergmann, 

dans le Recueil de t1·avaux, t .. XII, p. 3), et la terminaison du pluriel• 11 (ou), qui se voit 

dans U , ka-ou, s'explique facilement par le fait que le suffixe ,:::.,.,. accolé à ce mot est un 
1 1 l 1 ••' ' 

pluriel. Je ne vois donc pas de raisons sérieuses pour admettre ici le sens de •nourriture" pour 

le mot U , ka-ou. Du resle, iout l'exemple : il.. : ~ U ,:::.,., ouded à1·-e" ka-ou-ten(ou) 
1 1 1 1 Jr ---~ 1 1 Il 1 •' ;J ' 

tel que nous le lisons au 5 36o de la Grammaire de M. Erman, paraît être erroné, car il se trouve 

dans l'original sur une partiejm[Jmentée du papyrus et, les mots qui précèdent 1} :;:, ouded, . 

ayant disparu, j'hésite à reconnaître ce mot comme faisant partie de la mème phrase que les mols 

.-,.. U ,:::.,.,, âr-ejka-ou-ten(ou). Je crois plutôt que le mot il..:, ouded doit être considéré 
~•••••• - I.Jt~ , 
comme dernier mot d'une phrase précédente, dont nous ne connaissons pas la teneur. 

A celte occasion qu'il me soit permis de faire la l'êmarque, que le secoi1d exemple inséré dans le 

même paragraphe de la Grammaire de M. Erman, est aussi sujet à critique. Il se lit : i ~ 
~---~) 1--­~ 1 ._. ~ _ J A~, ouzou iwî n-el• ta en Kheta, mais, d'après l'ensemble de l'inscription, 

à laquelle il a été emprunté, le mot 1.....:.., ouzou, doit être attribué à la phrase précédente, 

tandis que les autres mots appartiennent à une seconde phrase, . dont la èontinuation n'a pas été 
reproduite par M. Erman (à comparer: BnEASTED, Ancient Recm·ds, t.III, p. 180, S 4og). 
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Parmi les deux sens : 1 o ~double, et 2° ~esprih, ~geme" du mot U i, ka (sans 

déterminatif), c'est naturellement au second qu'il faut donner ici la préférence, 

comme je crois l'avoir démontré dans le Recueil de travaux relatifs ù la philologie 

et à l'archéologie égyptiennes et assyriennes , t. XXVIII, p. 98. C'est avec le même 

sens de ~génies" ou ~d'esprits bienfaisants" que le mot u 1: •' ka-ou, pluriel 

de U •, ka, nous apparaît dans les paroles suivantes, avec l~squelles Baki, la 

femme du fameux héros Amenem~eb, s'adresse dans une des inscriptions de son 

tombeau au pharaon Âmenbotep II : ~Que ton cœur soit épanoui, fils d'Amon, 

aide de Râ, toi, à la suite de qui est Kheprâ C!. ~ [JJ ~;:: -., Kheprà em­
khet-ek) et au service de qui sont les esprits ka! , (U, : , ~ ~ r..!., 1~a-ou em 
she[m]s-ek) (cf. K. SETHE, Urkunden des iigypt. Altm·tums , t. IV, p. 924 à 925). 
Le parallélisme eritre -.!,_ ~ J, Kheprà, et U , : , , Ica-ou, indique bien que dans 

le mot U 1 
, ka-ou, de cette inscription nous devons voir des êtres bienfai-

t 1 1 

sants qui protègent le roi et qui, s'ils doivent véritablement être ici considérés 

comme ef les doubles" du roi, sont dans ce cas des doubles hien vivants, des 

doubles pris dans le sens de nos ~anges gardiens" , efhons génies" ou efgénies 

protecteurs". Le U •, ka, de notre conte ne doit donc pas absolument , comme 

le veut M. Maspero (voir ses Contes populaù·es de l'Égypte ancienne, 3• édit., 

p. LXIX), 1;eprésenter un revenant, un double ayant survécu à son corps: sembla­

ble à un des U 1 : 1 , ka-ou , de l'inscription citée, il peut bien être un génie 

vivant, existant par lui-même comme le dieu Khepra(ll, et l'île qu'il habite n'é­

tant pas dans ce cas une efîle des Morts", doi t être --coiliparée à une des îles 

(Il Les U Sl l.. :, ka-ou ânl>hou(-ou) "les ka vivants", parmi lesquels se lève chaque matin le dieu 
111TJrr 

solaire dans sa barque (voir PrEHL, Inscriptions hiéro[JlYl'Mques , t. 1, pl. CV, col. 2 et ibid., texte 

p. 84 ) , doivent être aussi comme les~ 11 1 t J =,ba-ou Abtet • les âmes de l'orienb (Livre 

des Mo!'IS' chap. ctx) et les ~· 1 1 1 p =' ba-ou amentet des âmes de l'occident» (Livre des 

Morts, chap. cvn et cvm), des êtres divins, et, comme ces ~· ba-ou, ces ~ âmes" ne sont pas 

dans· ces cas des parties survivantes des morts, mais hien des divinités, des génies, je ne pense 

pas non plus que les 1 Y 1 f } ! , ka-ou ânkhou(-ou), qui assistent le matin au départ de Râ , 

soient des «doubles" de défunts: ce doivent sans aucun doute être des [Jénies, des e6prits, voire 

même des divinùés. Tout ceci n'empêche pas. toutefois que U '• ka, comme~· ba , ait été 

considéré, très souvent, mais toujours spécialement pm· rappo1·t à l'homme, comme des parties de 
son être, la premiere désignant son «double" ct la deuxième - son •âme". (Sur les différents 

sens à attribuer au mot U .t, ka, à comparer encore STEINDORFF, De1· Ka und die Gm bstatuen, 

dans la Zeitschrijt für à[Jyptische Spmche, 191 o ( t. XLVIII ), p. t5!1 à 159, et plus particulière­
ment p. 153 et 156). 



enchantées, habitées par de bons djinns (ou plutôt djinnîs), dont nous trouvons 

la description dans maint conte des Mille et une Nuits. 

.... -. ~ 1 ka-ou, pluriel du suhst. masc. --"M, ka ~bœuf,.,, ~~taureauu, p. 71.8 1 1 1 
[ = PE l. 145 ]. 

~ 1... \. • ka ou, subst. masc. pluriel ou plutôt collectif, désignant une espèce A-"•, , · 
de fruits, p. 3 1. 3 [ = PE l. 49 ]. 

Ce mot, qui ne s'est pas encore rencontré dans d'autres textes égyptiens, peut 

bien être COmparé au copte 6H Jl1. n, malum cydonium-cydonia vulgaris, ~.Ji.., 
de cognassier", ce qui donnerait pour ._.., ~) 1 7 1 , kaou, la signification 

de : ~coings" . 

~ }.~ ~kap, subst.masc.: ~lieu caché,, ~cachette.,, p. 21.1.3 [=PEl. 43-44]: 

._.., ~ ~ c:t-:-;, kap en khet ~lieu caché de la forêb c'est-à-dire ~en­
droit, que les arbres, ou peut-être plutôt les arbrisseaux, rendent caché.,, de 

fourré" , de taillis,. 

Le mot est apparenté au copte Kwn T., KÀn B. , occultare, abscondm·e et KHn€ 

Jorn ix. 

~ ~ ~} ~! kîou-ou, subst. masc. pluriel : espèce de singes qui, à en juger par 

la dimension du déterminatif du mot dans l'original, étaient plus petits que les 

lJ} ~ !119l, gouj-ou, - les cercopithèques, p. 9 1. 3 [ = PE l. 166 ]. 

~) ~- kouâ, terminaison de la première personne du singulier du participe à 

flexions, p. 21.3 [=PEl. 23], p. 8 1. 6 [=PEl. 155] et p. 81.7 [= PE 

167] : 'F ~ J\ _.,) ~' shem-kouâ; p. 2 1. H [ = PEl. 39] et p. 10 1. 3 

[=PEl. 177]: ::-- )Jt, erdou-kouâ; p. 21.12 [= PEl. 41]: ~~ · 
" ~ _.,) Jt, muî-kouâ; p. 2 1. 13 [=PEl. 42]: :} H _.,) lt, seder­

kouâ; p. 3 1. 8 [ = PE l. 57-58] : ~ J,., _.,) lt, âb-kouâ; p. 4 1. 6 [ = 

PEl. 8o J : ) 1 ~ =:) lt• ouza-kouâ; p. 41. H [=PEl. 89] et p. 9 1. 7 

[=PEl. 169]: ru~J\--)lt, ha-kouâ; p. 51.10 [=PEl. 109]: 

J.. _.,} lt• ân-lcouâ; p. 6 1. 13 [ = PE l. 131] : ~-~ _.,) lt• mout­
kouâ; p. 7 1. 2 [=PEl. 137] : :=t ~ 1---_.,) lt• dema-kouâ; p. 10 1. 1 

[= PE 1. q4): ~J\_., )~, âq-kouâ; p. 101.4 [=PEl. 177]: r:r 
~· ~ .U =:) ~. srt(l-kouà. 
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~ 1T' kef, verbe transitif: ~arracher.,, et ensuite : ~mettre à nu,.,, p. 3 1. 9 [ = PE 

~ l. 6o] ::: 1T' ~ T lt, kej-n-â ~er-â ~je découvris mon visage.,, c'est-à-dire 

~je me découvris la face, . 

~ ~ kem, verbe transitif: ~trouver,. Ce mot apparaH dans notre texte: 

1° Dans la forme verbale~~=· p. 31.2 [=PEl. 47- 48]: ~~ ~­
~ J tT 1 7 1 ~ ~ :: ~ 1 7 1 ~ ~ ' kem-n-â da b-ou am·erit( -ou) am ~j'y trou­

vai des figues et du raisin.,; p. 3 1. 9 [ = PE l. 6 1-62] : ~ ~ ~ ~ ~ ~ 

} ÙW\ • } , kem-n-à ~ejaou pou ~je trouvai que c'était un serpent., ; p. 6 1. 1.4 

[=PEL131-132]: ~~~r-~--,~~-~~~~7, lcem-n-â set em 
khaît( -ou) ouât .~je les trouvai dans un seul tas de cendres (ou un seul monceau 

de cadavres ?).,; p. 8 1. 9 [=PEl. 167]: ~ ~ ~ 4=)-;- ---r_, l~em-n-â 
sou rekh set ~je le frouvai sachant cela,. 

2° Dans la forme verbale ·~~~~_, qui tout en étant le féminin du participe 

passif, forme ~ ~ ~ ~ , ser t à exprimer une locution rela tive ~ce qui est 

(ou : a été) ..... - é", p. 1.0 1. 8 [ = PE l. 187] : 2 ~ ~ ~ q- ~ffi, mâ 
kemît ern sesh ~conformément à ce qui est trouvé, à ce qui se trouve dans un 

livre.,, ou : ~conformément à la rédaction première.,, selon l'explication très 

plausible de M. Naville. (voir Sphinx, t. XIV, p. t 4o ). 

Le mot s'~st conservé en copte dans 61Mt B. X.tMt M., ff"N, 6JN€ T. , invenù·e. 

~ ~ ---- kem, verbe transitif : ~parachever., (par exemple un certain laps de temps), 

~parfaire ., (par exemple une certaine somme, un certain nombre). Ce verbe se 

trouve employé dans notre texte : 

1 o Dans la forme verbale ~ ~,::, p. 6 1. 9 [ = PE l. 1 :q] : • ~ :: :7: ~ ~ 
~ ) ÙW\ n,rwnn 1

1'.
1

, l~em-en-n( ou) ~ejaou 7 5, li tt . : ~nous avons (ou: avions) 

parfait 7 5 serpents.,, ce qui en français veut dire : ~nous avons atteint le nom­

bre de 75 serpents.,. 

2° Comme infinitif de la forme ~ ~, p. 6 1. 3 [ = PE l. 118 ] : -=- • ~ _:_ 
_.,--.- 1111 er kemit-ek âbed 4 ~J·usqu'à ton parachèvement de quatre * 0 ' 
mois., , c'est-à-dire ~jusqu'à ce que tu aies fait quatre mois., . 

~ ~·: (et avec un determinatif fautif (?)': • ~!! 1 ) Kemit d 'Égypte., (litt. : ~le pays 

noir., ou da terre noire.,), p. 2 1. 5 [ = PE l. 2 8 J, p. 5 1. 2 [ = PE l. 9 4] et 

p. 7 1. 1.0 [ = PE l. 1 47 avec la correction indiquée ]. La forme extraordinaire, 
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sinon fautive, • \.-,!!1 , se retrouve encore à la ligne 166 du Papyrus de Be'l'lin , 

no 1 (voir Bibliothèque d'étude, t . I, p. t4, l. 9). Elle rappelle beaucoup la forme 

irrégulière :: • } ~ :-:, qui s~ rencontre à la ligne 1 8 2 du même papyrus 

(Bibl. âétude, t. I, p. 15, l. 8), au lieu de.::•} )it-.., Tennou, ainsi que 

les formes f J .... ,!! 1 au lieu de f J ft, Abdou, de la stèle d'un certain Antej 
à Leyde (PIEHL, Inscriptions hiéroglyphiques , 3me série, pl. XXIII, col. 7) et de 

la stèle C. 34 du Louvre (cf. PIERRET, Recueil d'inscriptions, II= Études égypto­

logiques, 8 m• livraison, p. 4 2), et : f } -~ 1 au lieu de f } ~, Dedou, da1is 

SHARPE, Egyptian .Tnsc'l'iptions, II, 8 6. 

Le mot s'est conservé en copte dans KHH€ T., KHHI B. xrHr M. Ae[J1;ptus. 

~ ~ ~ ~ kemkem, verbe neutre : ~tressaillir", ~bouger avec violence", p. 3 

l. 8 [=PEl. 59]: ..... =--:!T~ \. ~~, ..... khet-ou ~er kemkem 
tr ..... les arbres étant à tressaillir". 

Le verbe ~ ~ ~ ~, kemkem, est une form: redoublée de la racine kem, qui 

s'est conservé en copte dans KIH movere, commovere, movere se, commoveri. 

.:-: ~ J ketet, subst. fém. : ~une petite fille", ~une jeune fille", P.· 6 1. it [ = PE ., 

1. 128-129] = ::r•, k~~=~J=~Jr:~~~ïiiiÏk )1---, 

an sekha-a n-ek sit, ketet, an-t[ou] (ou, peut-être (mit, voir ',supm s. v. J ' 
' -ân, 2°) n-a em sesha ~je ne te mentionne pas une fille, une petite (ou : une 

jeune), qui me fut amenée accidentellement(?)" · Ici les expressions=~ J, 
ketet ~une petite fille" et J'::"'~' an-t[ ou 1 (ou anit) n-a ~qui me fut ame­

née ..... " sont toutes les deux des appositions au mot ~ J, sit tt fille". Comme 

expression directement opposée à ~ J = ~ J, nous avons au Papyrus de 

Berlin, no 1, col. 79 (cf. Bibliothèque d'étude, t. I, p. 9, l. 10) l'expression 

~ J "--~-J, sit-e{,. ?uaret ~sa fille ; la grande", c'est-à-dire ~sa fille 
' ' a1nee11. 

Le mot s'est conservé en c~Pt~ dan!),;Koy:x:r M., paucus, parous, pat·vulus et Koy• 

· 1'. B., pm·vus, parvulus, . ivfan.f, ·àdblffscens, jûvenis. · . 
. • . -· "" '· . ,' . i\ .... ·. i ·· 

lJ ~x..-..~! gouf-ou~ subst. mas·c. pluriel: ~singes de l'espèce des cercopithêq~es" 
et de plus grande taille que les singes appelés ._. n} !Ji!l !, kt.ou(-ou), 
p. 9 1. 3 [ = PE l. 16fi ]. 

~ 
\ . 

' 
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Le mot semble être apparenté au sanscrit kapi, au grec 1tij1ros, xijf5os, au latin cepus 

et à l'hébreu ~ip. 

ges, subst. masc. singulier : ~côté", tt bord"; au duel ges[ -oui] ~les côtés, les bords 

(d'un objeth tt les confins, les limites (d'un paysh p. 4 1. 9 [=PEl. 8ft à 86] : 

- • ,._, -..1.. ~ =-=-= "--"' :::-' ~ \.. a a=. aa pen en oua.z-ouar enti 
"'S.IIHNN't, 1\ ~ .. \\ 1 \\A·~ J!,,~ 

ges[-oui}fi ern 'liouî ~rcette île de la mer dont les bords sont au milieu des 

flots ". 

La forme "--:; ,fi, du pronom suffixe indique suffisamment que le mot~, dans le 

cas présent, est employé au duel et doit se prononcer : ges[ -oui]. Or, cette forme 

de duel semble avoir acquis assez tôt un sens plus vaste que celui que devrait 

lui assigner le duel à strictement parler, et ~ "--:; , ges[-oui}-fi, tout_ en signi­

fiant à la lettre ~ses deux cô tés, ses deux bords", a dû souvent signifier ~tous 

les côtés., d'un objet , ~ son pourtourn. Ainsi, dans les Mémoi'l'es de Sinouhit 

(voir Bibliothèque d'étude, t. I , p. 12, l. 10 =Pap. de Berlin, no 1, l. 131), on 

raconte que, lors du combat que Sinouhit eut à soutenir contre un adversaire 

qui l'avait provoqué, tout le pays de Tennou arriva après avoir rassemblé ses 

tribus et avoir convoqué les -.. l ,__., = n" , set-ou (? ou : khaset- ou?) ent ~ I l~ 1 Il 
ges[ -oui]-si tt pays de ses bords" , c'est-à-dire les tribus qui environnaient le 

pays de Tennou. Ici aussi le mot ~, à en juger par le suffixe r ", si, se trouve 

au duel. 

\Si le roi-serpent, dans notre conte, tout en questionnant le naufragé sur la maniè­

re dont il avait pu parvenir à l'île enchantée, lui dit que cette île est 

• ~rune île de la mer, dont les bords sont dans les flots", c'est qu'à mon avis il 

veut souligner l'inaccessibilité de l'ile et de cette façon exprimer tout l'étonne­

ment qu'il éprouve à voir devant lui un homme n'étant en possession ni d'un 

navire, ni d'une barque, à l'aide desquels il aurait pu aborder à cette île de la 

mer. Le récit est trop simple et trop naturel pour qu'on puisse admettre l'expli­

cation par trop artificielle que donne de ce passage M. Sethe dans la Zeitschrift 

jiir iigyptische Spache, 190 7 ( t. XLIV}, :p. 83-Slt. Du reste, l'expression qui doit être 

- • i\...... -="--l· - } ~ ~- . opposée à ,__. ~ =-= · ""' ~ - , aa pen en ouaz-
~ 1 ,.,_,. <=> .. \\ 1 \'\. 1 ~ /NNNit. 

ouar enti ges[-oui]-ji cm nouî ~cette· île de la mer dont les bords sont au 

milieu des flotS 'Il est sans aucun doute l'expression .:-:-:;: ' a a en ta' qui se 

rencontre dans les textes des Pyramides et qui ne peut signifier autre chose 

que rrpresqu'île", ~péninsule,. C'est évidemment la forme plus ou moins trian­

gulaire d'~n promontoire, d'une presqu'île s'allongeant en pointe vers la mer, 

que le scribe des textes cles Pyramides (Pepi l" , lwo = Pepi II, S7o) avait en 

Bibl. d'étude , t. II. 2 8 
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vue en donnant allégoriquement le nom de ::-: - .::-; n ~ t }-~ i i::, 
aa en ta, entâ amout ment[i] Nout ~promontoire (ou : presqu'He) qui se trouve 

entre les cuisses de la déesse Nout., - au pénil de la déesse Nout, car celui-ci, 

dans sa partie pelue, est ordinairement représenté sous forme d'un triangle noir 

sur le corps de la déesse, lorsqu'elle apparaît sous les traits d'une femme toute 

nue, qui s'incline en avant et touche du bout de ses doigts la terre. 

Le mot ~ , ges ~~bord.,, ~côté.,, formant avec la préposition -=-, r, er, une 

préposition composée:=:, er-ges . ... ~auprès de ..... ., (litt. : ~vêrs le côté 

de ..... ., ), se rencontre dans notre texte: p. 5 1.10 [=PEl. 1 o8 J: -=-~-., 
er-ges-ek ~au près de toi .,. 

1 1 1 C""":J Ill ges-ou-per-ou, pluriel du subst. masc. ~ LJ, ges-per ~~temple.,, p. 7 

-

1. 5 [ = PE l. 14t] : 17-=- i 1 71 - ~: C"J • ••, senter en ges-ou-per-ou 
~encens des temples., , c'est-à-dire ~encens employé dans les temples., . 

-,= 
-... 1 ta, subst. masc. : da terre.,, ~la terre ferme.,-, ~le soh, de pays.,, p. 1 1. 2 [ = PE 

l. 4-5] : :::! ~ ~' .::-;, batet erdou-t[ â] ber ta ~l'amarre (du navire) étant 

mise à terre.,; p.11. 5 [ = PE 1. 11]: .::-;~~~~},ta-n( ou), peb-n(ou) 
sou ~~notre pays, nous l'avons atteint'll; p. 2 1. 6 [=PEl. 28-29] et p. 51. 3 

[=PEI. 95]: ..... :;::}.r~!=:::;;::r.'7:.;:, .. .. . ma-sen(ou) pet, 
ma-sen( ou) ta ~~ ..... , qui avaient vu ciel et terre.,; p. 21.8 [=PEl. 33-34 J 
et p. 51. 7 [=PEl. 1 o3-1 o4] : ~ ~ 1..\ ........ (var . ..U .!'.) :-;: .::-; ~- ~ ~ 
.,. ), tep-à sab-n(ou) ta,Ja-t[ou] nefou ~avant que nous nous approchâmes 

de la terre, le vent se leva ., ; p. 3 1. 5 [ = PE l. 53] : :: 'i' -=- .;:, erdou-n-â 
er ta ~J· e déposai à terre~; p. 31.8 [=PEl. 6o]: -•111111111111111111 .1'., ta her 

"!!t.ll-- • 

menmen de sol étant à trembler., , c'est-à-dire ~[pendant que] le sol tremblait., ; 

p. 7 1. 8 [=PEl. 144] et p.10 1. 3 [=PEl. q6]: .::-;-=-.!_"-- , ta er der-ef 
~ te pays jusqu'à sa totalité.,, c'est-à-dire ~le pays tout entier.,; p. 71. H [=PE 

l. t48] : .::-;ft}. W, ta oua ~pays éloigné.,; p. 10 1. 5 [=PEl. 179-180] : 

<::::> ~ 1 r ~}. ~ u ........ lit;:, er sa sab-a ta ~après que j'ai rejoint la terre 

ferme.,; p. 10 1. 8 [ = PE l. 185] : f ~ .::-;, bez ta de fait que la terre s'é­

claire.,, de là : ~l'aube", et comme adverbe : ~à l'aube.,, ~au lever du soleih 

(voir supra s. v. ~ -, ân - particule interrogative, et s. v. f ~, bez). 
Le mot s'est conservé en copte dans eo M. m, m·bis tel'l'antm. 
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-~tou, pronom absolu de la deuxième personne du singulier et du masculin. Il s'em-

ploie : · 

1 o Comme sujet de proposition , lorsqu'il est accolé à la conjonction ~:;:, mak . ' .... ~ \. 4!>..----·----~voila., , p. 6 1. 3 [ = PE l. 11 7- 11 8] : .!\ _,- _Jf -=- _ * 0 1 1 * 0 • , 

mak tou er, ârit âbed ber âhed ~voilà tu passeras un mois après l'autre.,; 

p. 9 1. 5 [ = PE l. 1 6 7] : ~ :;: - } -=- ::::: ~ )J 7 } C"J , male tou er 
seper er khennou ~voilà , tu arriveras dans ta patrie.,. 

2 o Comme complément direct d'un verbe , p. 1 1. 7 [ = PE l. 1 3 ] : ~ ~ S ~ 
- ), aâ tou ~lave-toi h ; p. 31.13 [=PEl. 6g] , p. 41. 1 [=PE l. 7o], 

p. 41.8 [=PEl. 83] et p. 41.8 [=PEl. 84]:-~ ~ ,.L-}, nem(â) ân 
.tou ~~qui est celui qui t'amène?., ; p. 41. 1 [ = PE l. 71 ] : ,.L-}, ân tou ~~celui 
qui t'amène., ; p. 4 I. 2 [ = PE l. 7 2] : ::lit-;- :::-}, erdou-â rekh-elc 
tou ~je te ferai connaître toi-même., (menace du roi-serpent au naufragé, 

voulant sans doute dire : ~je te ferai savoir le prix que tu attaches à ta person­

ne ., , ~je te rendrai inquiet sur le sort de ta personne., , ou pour parler autre­

:ment: ~~ fais attention , il y va de ta vie h ), p. 61. 1 [=PEl. 11 4 ] : ,.L "'­
- } -=- ::":!.., ân-ej tou e1· âa pen ~ il t'amena vers cette île., ; p. 8 1. 4 [ = 

PE l. t 53] : ~ r Ja } 7 ._,-} = J;; ;:., etc. , âs âoud-ek tou er set 
ten . . . . . ~dès que tu te seras éloigné de cette place, ..... ., . 

• 1 t~p 1 préposition : ~sm·,, formant avec le mot ~' â ~bras., l'expression adverbiale ~ 

~. tep-à ~avant de ..... ., . (Le contraire de cette expression est~ 7 , em-khet, 
comme l'a démontré M. Piehl dans les P1'oceedings of the Society of Biblical Archœo­

logy , t. XX, p. 324) , p.21.8 [=PEl. 33-34] et p. 51.6 [= PE 1. 1o3-1o4]: 

~ ~ U ........ (var . .!'.) :-7: .::-; .___}: ~ ~ .,. } , tep-â sab-n( ou) ta ,fa-t[ ou] 
nifou ~avant que nous nous approchâmes de la terre , le vent se leva., , 

.litJ tep-ou, subst. masc. pluriel: ~serfs., (à comparer Erman, dans la Zeitsch1·ijtjii1' 
1 1 1 

iigyptische Sp1'ache, tgo6 (t. LXIII), p. 23), p. iO 1. 4 [=PEl. 177 à 179]: 

f ~:: _, } lit-=-~ } lit r ~ }. ~ U::: } lit~ •lit ~ ~, âM-n[ â] 
erdou-kouâ er she[ m ]sou, sa~-kouâ ern tep-ou-f ~je fus placé comme compa-

gnon [du roi ] et récompensé [d'un ce t'tain nombre] de ses serfs, ( comp. supm 
s. v. ::, erdou, 6°, A). 

Le mot~ lit 1
1

1 , tep-ou (avec omission du déterminatif J après :Jl) semble 

dans le texte de Ramses III , publié par DümcHEN, Historische lnschl'ijten, t. 1, 
28 . 
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pl. XX-XX[, col. 12, signifier tt chefs,. Il est en outre employé dans le m~me 

sens dans la grande stèle hiératique du Musée Britannique (Inscriptions in the 

hieratic and demotic chamcter, pl. XXIX, l. 10, cf. l'étude, récemment parue, de 

G. MoLLER, Das Decret des Amenophis Sohnes des Paapis, dans les Sitzungsberichte 

der kiinigl. P1·eussischen Akademie der Wissenschajten, 1 9 1 o, XLVII, p. 93 4 ), et c'est 

en partant de cette valeur de ~ ~ 1 
1

1 , tep-ou, que j'ai cru, dans ma traduc­

tion du conte, dans le Recueil de travaux, t. XXVIIf, p. 8 4, pouvoir assigner au 
mot • ~~, le sens de tt courtisans" fil. 

,...,._,. ten, pronom démonstratif du féminin et du singulier, désignant les objets et les 

personnes rapprochées : ttcelle-ci" , ~rcette", p. 8 1. 4 [=PEl. .1 53 J : j ~ ~, 
set ten ttcette place"; p. 91.4 [=PEl. 166 ), p.~91. _8 [=PEl. qo J et p. 9 

1. 9 [=PEl. 171]: ;: ~ ~, depet ten tt ce navire, . 

:: ~) 1 ~ 1 te sem- ou, subst. masc: plur. : dévriers" , p. 9 1. 3 [ = PE l. 165 ]. 

<•l En me tenant au sens indiqué du mot ~ ~ 1 
1 

1 , tep-ou, et à la valeur «atteindre», «joindre», 

«s'approcher de ..... " du verbe r :r ~ ~ u --.., sa~- valeur que ce mot a aux lignes 

33-34 et 1 o3 de notre manuscrit (voir supra p. q5), je donnai la traduction suivante du passage • ::::: = ._. } ~ =- ~ ~ ~ r :r ~ ~ -4:: } ~ ~ • ~~ "---' â~â -n[-à] 
ei·dou-lww:i er she[m]sou, sa~-kouà em tepou-f ~je fus fait un serviteur [sc. du roi] ayant accès 
auprès de ses courtisans». Celte interprétation de la phrase, qui aurait été parfaitement acceptable 

sans la présence (peut-être fautive?) du signe '1 dans le mot • ~lf, tep-ou, me semblait faire 
}Il 1 1 1 

allusion à la position que le naufragé avait reçue à la cour de pharaon en récompense de ses 
peines, et elle était bien en harmonie avec ce que nous connaissons sur le haut prix que les 
Égyptiens attachaient à l'honneur de se trouver au nombre des courtisans de pharaon. (A comparer, ' 
entre autres, les Mémoires de Sinouhit,!. 189 (= Bibliotheque d'étude, t . 1, p. 16, !. 1) et les 

deux passages suivants des inscriptions de Tell-el-Amm·na : }( 7 ~ ~ ::: !tt ~ ::: } ~ r 
~ ~ .<~...-~ c:::m:::o J _:_ ~ (très probablement à corriger en = J :Î ~) /] ! , pa ~aq 
nefer, qed-à, â1·-ouà, sekhepm·-à! dou &heben-à oua1·-ou «oh bon prince, mon créateur, qui m'a 
façonné, mon éleveur : accorde que je me mêle aux grands (=aux dignitaires)" ( D!l' IES, El-

Amm·na, I, pl. XXXVIII, E. si de), et : r ~ jÎ) (peut-être à corriger en ~) ~ ~ ~ y•• 
:: ~" 7 ~ ~ 7 J /]! p ' ! ' etc.' sezed-à en-ten(ou) i l a neferou ' Ù!" n-a p(/ z~aq : douj 
sheb[en-à] ouar-ou, seme1·-ou, etc. «je vous raconterai les bienfaits que m'a faits le prince : il 
m'accorda que je me mêle aux grands et aux dignitaires», etc. (DA viEs , El-Ama!"lla, t. II , pl. VIII, 
col. 9-1 o, el ibid., t. V, pl. IV). 
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1 ~ r 1 7 1 teshpesOl, subst. masc., désignant un produit odoriférant, qui, selon 

LoR ET , Recueil de travaux, t. IV, p. 1 56, provient des rhizomes de l'acore ( Acorus 

Calamus L.). MM. Stern (Glossaire du Pap. Ebm·s) et Joachim (Traduction du Pap. 

Ebers) rendent le mot j ~ 1 7 1 , teshpes, par: tt aloès, , et M. New berry (The lije of 

Rekhmam, p. 35 ), par ttécorce de cinname (?),.Ce mot se rencontre dans notre 

texte : p. 9 1. 1. [ = PE l. 1 6 3 ]. 

~ • ~ tit, verbe transitif : tt prendre", ttsaisin , tt conquérir", p. 4 1. 4 [ = PE 

l. 76 à 78 ) : t::::::"-)~~ 7"---~ ~"--- )~=-)~"---~ r J ~ J} , âM-n erdou-f oua em ro-f, tit-ef oua er set-ef ent senezem ~~ alors 
il me mit dans sa bouche, me prit à son lieu de repos", etc.; p. 4 1. 6 [ = PE 

l. 8o] : = 2.t ~ ~ ~ ~' an tit-t[ou] am-a ttpoint ne fut enlevé [quelque 
chose ] à moi,. (Pour l'omission en égyptien d'un mot correspondant à l'expres­

sion rrquelque chose", qui sans aucun doute est sous-entendu dans ce passage, 

à comparer surra le mot !: ' ouar' n° 2.) 

...... 
...... ~ J 1fj 1 ~ 1 dab( -ou), subst. masc. collectif (ou pluriel?) : tt figues" , p. 3 1. 2 

[ = PEl. 47 ). 

~ dou, verbe transitif : ttdonner", et, devant un autre Yerbe 

de ..... , . Ce verbe se rencontre dans notre texte : 

ttfaire", tt obliger 

1 o Dans la forme verbale ~~"--- , p. 2 1. 1. [=PEl. 19 ) : ~' dou-j tt il don­

ne . . ... ", tt il fait ..... " . (Pour cet exemple voir inji·a s. v. ~ ~ ~ jT', 
zam); p. 71.3 [=PEl. 139): .<~...-~~=~=~=~::,dou-a sesha-f 
em âa-k tt je ferai qu'il reconnaisse ta grandeur" ; p. 7 1. 4 [ = PE l. 1 4o] : 

.<1..-1~ ~:: = ~ J,., ~ i (?) ~ = ~} 17 •' etc., dou-a an-t[ou] n-ek abit, 
~ekennOU . .... tt je te ferai apporter des parfums aba, (tekennOUll , elc. j p. 7 1. 9 

[=PEl. 146): .<~...-~~ ~~= ~~}~'dou-a an-t[ou] nek Mou[-ou] 
~je tc ferai amener des navires, . 

<•l Pour le déterminatif hiératique • de ce mot, qui m'avait un moment embarrassé (voir Recueil 
1 I l 

de travaux, t. XXVIII, p. to8), à comparer par exemple les formes dn mot ll..: 1 71 , dans 
le Papyrus Ebe1·s, 72, 16-17. 



2° Dans la forme verbale~~"--, qui, employée après un verbe précédent 

auquel elle sert de complément direct, peut être considérée comme un infi­

nitif féminin, suivi de son sujet logique et formant une expression à sens 

relatif, p. 3 1. f [ = PE l. 4 6] : ..... -=-~--. ~ ~ ~ '7' ~ ..... , er rekh 
dou-t-a ern ro-a ~ ..... pour savoir ce que je mettrai (ou : mettrais) dans ma 
bouche, , 

L'infinitif dans cette sorte de phrases, semble acquérir le sens d'un substantif ver­

hal ayant une nuance qui rappelle le gérondif du latin. Ainsi, dans la grande 

inscription de Siout (GRIFFITH, Siut and Dei1' Rîfeh, pl. VII, l. 2 9 8) nous lisons 

= .. ::= ~' er sa ar-ef ar-t-ef ~après qu'il aura fait: ce qu'il a à jaù·e, ( quod 

ei est faciendum). Nous pouvons donc très probablement traduire avec plus 

d'exactitude le passage cité dans notre conte par : ~ . .... pour savoir ce que je 

devais me mettre dans la bouche,, 

*~doua, mot signifiant : 1 o comme substantif masculin : ~le matin", la pal'tie de 

la journée qui suit immédiatement le f ~ .:-;, lwz-ta ~l'aube,, et 2° comme 

adverbe : ~au matin", ~tôb,. C'est dans ce dernier sens qu'il apparaît dans notre 

texte : p. fO 1. 8 [=PEl. 186-186] : -S ~ .___ * ~, en sefet-ef doua 
~quand il est égorgé au matin, (cf. supt•a s. v. ~-, an, n° 4; -,en, no 7 et 

Ç 1, sefet). 
Le mot s'est conservé dans le copte Tooy• M., mane. 

*~'j'JI), * ~ 'j doua, verbe transitif: ~adorer,. Ce verbe se trouve employé 

dans notre texte aYec le mot 1• neter, dans l'expression 1 * ~ 'j ~- ..... 
et 1 * ~ 'j- ..... , doua neter en ..... ~remercier quelqu'un,, ~compli­
menter quelqu'un", litt. : ~adorer, prier Dieu pour quelqu'un,. (A comparer 

l'expression arabe J tf~ ~pt·ier pour quelqu'un", ~le remercier11, qui n'e~l 

qu'une formule raccourcie au lieu de .J [~T] tf~ ~prier [Allah] pour quelqu'un"). 

Le mol 1, neter, s'écrit, comme souvent, lwnm·iscausâ, avant le verbe*~ 'j~, 
doua. L'expression se rencontre : p. f 1. 3 [ = PE l. 6] : 1 * ~ 'j ~ ~ 1 - T 
~ ! () \,...-1 !7 ) ~ ~, doua neter se neb ~er ~epet sennouf ~chacun s'est 

félicité (litt. : ~a glorifié Dieu" ) tout en embrassant son prochain,. (Pour les 

cas où le complément direct, comme ici 1, neter, précède le sujet, voir supm 

s. v.::, erdou, 1" et s. v. 1, neter); p. 71.7 [=PEl. 143]: 1* ~ 'j -} =· doua-tou neter n-ek ~on t'accordera des actions de grâce..,; p. 9 1. 5 

[ = P E l. 1 6 7 ] : -=-1 * ~ 'j ,::, er doua ne ter n-ef ~pour le remercier" ; 
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p. fO 1. 2 [=PEl. 1 76] : '~ 1 * ~ 'j;: ;r, â~â-n doua-n-ef neter n-a 
~alors il me remercia,, 

A la hasse époque, les mots r * 'j, doua-neter, ne formaient plus qu'une seule 

expression, dans laquelle le rôle de 1, nouter, comme complément direct s'est 

tout à fait effacé. Aussi r* 'j, doua-neter, qui à cette époque prend le sens 

d'~adorer", peut sans inconvénient admettre à sa suite un nouveau complément 

direct, comme nous le voyons par exemple dans le passage suivant : ..... T 
r* 'j p p p 111' ..... ~er doua-neter amentiou ~ ... ... en adorant les habita~ ts 
de l'Amenti" ( BERGMANN, Det· Sm·cophag des Panehernisis, p. 3o ). Cette traductiOn 

est sans doute préférable à celle qui pourr~it aussi, du point de vue de la 

grammaire, être défendue : ~ ..... en adorant le dieu des habitants de l'A­

menti,, 

.-...~A do un, verbe transitif et neutre : ~étendre", ~allongen et ~s'étendre ,, 
/ONNII\ ~s'allonger", ~se lever, . Dans notre texte le verbe est employé avec les sens 

transitifs, p. 31. f [=PEl. 45.-46]: ·~-~.1\i'=H~, âM-n 
doun-n-a red[ -out}a ~alors j'allongeai mes jambes" . 

Le mot s'est conservé en copte dans TwoyN T. M. B., su1'gm·e, 1'esurgete, jer1'e, 

sustinere. 

.-... ~ "JJ) dep, verbe transitif: ~goûter", ~éprouver, . Le verbe apparaît dans notre 

. • texte dans la forme relative du passé : ~ ~ =, dépendante d'un autre verbe, 

pour lequel elle sert de complément direct. Cette forme verbale, employée ainsi 

qu'elle l'est dans notre texte, ne représente au fond qu'un infi~itif passé (~u 

})lu tôt un substantif, dérivé d'une racine verbale au passé), mum de son SUJet 

logique sous forme de suffixe. (A comparer s. v. ] ~ ~ ~ - ~, ou~ernît, et A.-..J, 

dou, 2o). P. 61.6 [=PEL t24]: r ~ ~;:\~=· sezed dep-et-n-ej 
~celui qui raconte ce qu'il a éprouvé11; p. fO 1. 5 [ = PE l. 181] : = :r 1 -:!:_ ~ 
""-- \ .::&. \:i:", er-sa ma-a dep-et-n-a ~après que j 'ai vu ce que j'ai éprou­
..il:' • .. ll.l .il: . . ' • , 
vé,, c'est-à-dire ~après que j'ai été témoin ocularre de tout ce qm m est arnve 

et ce que j'ai dû éprouver" (cf. sup1·a , p. 81 ). 

.-...~de pet, subst. fém. : ~navire" , p. 2 1. 4 [ = PE l. 2 5]; p. 2 1. fO [ = PE 

• • 1. 37 ); p. 51. t [=PEl. 91); p. 61.4 [=PEl. 12o); p. 8 1. 5 [=PE 

l. 1 54 ]; p. 9 1. 4 [ = PE l. t66 ); p. 9 1. 8 [ = PE l. qo ]; p. 9 1. 9 [ = PE 

l. 17 J ]. 
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~ ~}-w... dema, verbe neutre : ~s'étendt·e, , ~ s'allonger" , p. 7 1. 1-2 [= PE 

1. t36 à t38J: ~--[~J:::~~1-----}~T~~-2t:: 
~ ~~-} .~ •• oun-lc[oua?] er~ef dema-lcoua ~er khat-a, dema-n-a 
satou(-ou) ~ alors, m'étant jeté sur mon ventre, je me collai au soh. (Voir 

l'explication de cette phrase supm p. S1 et p. 55, s. v. ~, oun;) 
Le sens du verbe ressort clairement du contexte et surtout de la comparaison du 

passage cité avec les passages suivants des Mémoù·es de Sinouhit: ~ -."Jt;:-
6 .r.-.} ~ T 7 ~. oun-lc[ oua?] er-ef doun-koua ~er khat-a ~alors 
m'étant allongé sur le ventre .... . " (Bibliothèque d'étude, t. 1, p. 21, l. 4-5 

[=PB l. 253]) et:~)~ T7 ~-2 ~.::~ ~~} .;,, dou-n[-a] 
oua ~er khat-a, dema-n-a satou ~je me mis sur le ventre et je me collai au 

soin (Bibliothèque d'étude, t. 1, p. q,) . 1 [= Pl} l. 200 ]). 

...... Q ~ ~ dema, verbe transitif employé dans notre texte: p. 41. 6 [=PEl. 79], 

dans la forme verbale .A~>~.-.. , qui, sans nul doute, représente dans ce cas une 

forme écourtée du passif .A~-}>~.-.. . D'après le contexte, il est facile de devi­

ner que par les mots ::-2 ~ ~. an dema-t[ ou ]-a' le narrateur veut dire 

qu'il n'avait en rien souffert après que le serpent l'eût pris dans la bouche, 

l'eût traîné dans son repaire et l'y eût déposé (p. 4 1. 4-6 [=PEl. 76-So ]). 

Mais quel est le sens exact du mot - 2 ~ ~ , demâ, dans cette phrase? 

Pour répondre à cette question, il faut se rappeler que- 2 ~ ~ . dema, avec 

le mot r J * ~ ~ ~..:.. ~, sebaît' comme complément direct, signifie dans les 

actes juridiques : ~appliquer un châtimentll, ~ faire subir une peine,. Or, cet 

emploi de -2 ~ ~t--~, dema, dans la langue judiciaire, a pu facilement impri­

mer au verbe- 2 ~ ~. dema , employé seul, une certaine nuance prise sur 

le mot r J-!< ~ ~ ~..:.. ~' sebaît ~châtimentll, ~peine"' et le verbe- 2 ~ ~ , 
dema, après avoir eu primitivement le sens d'~appliquer, , ~faire suhir, , . a 

hien pu acquérir avec le temps le sens de : ~faire supporter quelque chose de 

désagréahlell, ~tourmenter", ~ molester)). Et de fait ces dernières valeurs du 

verbe - 2 ~ ~, expliqueraient fort hien le passage dans lequel ce verbe se 

rencontre dans notre manuscrit, car nous pourrions traduire : f ~ = >~.-.. 

) ~~~·· ·· ·tt~~~~>~.-..}~= -2 ~ ~~. â~â-n erdou-f 
oua em rof ... . . oua~-ef oua, an dema-t[ou]-a, par : ~alors il (sc. leser-

pent) me prit dans sa bouche . ... . et il me déposa sans que je fusse molestéll . 

On ne peut pourtant pas passer sous silence qu'il existe en égyptien un verbe 

-2 ~, demâi ~faire attouchement)), ~effieurer,, ~toucherll, très ressemblant 

de forme au verbe - 2 ~ ~ , demâ, de notre manuscrit. Je ne pense pas 
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tou tefois que ces deux verbes puissent être identifiés. La principale différence qui 

les sépare est que - 2 ~ ~ , dema, s'emploie comme verbe transitif et prend 

un complément direct (qui , dans le mode passif, devient sujet), tandis que le 

verbe - 2~ , demai, n'est pas un verbe transitif et se construit au moyen de 

la préposition = , er, par exemple: ~.: =-2 ~=~: i ll.:. V l: : + :, saout ( = sa tou) er demai er zet pen em zebâ[ out} le, ap zebâ ent 
(=en) zâm ~ attention de ne pas toucher à ce pot avec tes doigts, mais seule­

ment (c'est-à-dire ~mais on peut le toucher seulemenh) [ avec ] un doigt (un 

crochet?) en électrum" (DüMICHEN , Geographische lnsch1·ijten, t . II , pl. XC, l. 7 

= Zeitschrijt Jür iigyptische Sprache, 1 8 7 9, p. 12 5 ). 

Il est très possible que le verbe - 2 ~ - ~ , demâ, de notre passage soit le 

même, qui , dans la forme - ~ 'C, demou , apparaît dans un Papyrus de 

Turin (pL CXXXU, L 9• de l'édition de Pleyte et de Rossi ; cf. BunGE, First 

steps in egyptian , p. 2 46 ), dans le passage qui contient la plainte du dieu 

Râ, mordu par le serpent qu'Isis avait fabriqué : - ~ C ~! i! f k 
~ ~ J n 'f" vi.. ~ ....J 1 '" .-...ft. ... ..a. , demou-n ouâ lchet-ou mer-ou, reich 
1 1 1 "" 11' - 1 .M:"- •• .,. .-... .M:" 
set ab-a, an ma sou (pour set! ) â1·ti:..a ~des choses douloureuses m'ont 

affecté : mon cœur les a reconnues (= ressenties), mais mes yeux ne les ont 

pas aperçues,. 

....., Q ~ dema, verbe transitif : ((s'attacher à, , ~s'unir à,, ~se coller à,, ~toucher 
. de près, , ~adhérer,, p. 7 1. 2 [= PEl. 137- 138]: - 2 ~ .::~ ~ ~-} 

~~~~J ~ ~~ --- ;:: , dema-n-â satou(-ou) em-bal~- ef ~je nie collai au 

sol devant lui, = ~je me prosternai,. Ce verbe peut hien être apparenté à 

- Q ~, demai, cité dans le précédent article (voir -2 ~ ~ , dema ). 
Le mot s'est conservé en copte dans T<DMJ , T OMJ , avec le sens de conjungere se, 

adlum·ere. 

~ der, suhst. masc. : ~ totalité" , ((touh , p. 7 1. 8 [=PEl. t4 4 ] et p. 10 1. 3 [ = PE 
--=:o- ' 

l. q 6 ] : ,;-; <=> ~ "'-- , ta er der-ej ~tout le pa ys (d' Egyp te)" , li tt. : de 

pays jusqu'à sa totalité" . (L'ancienne prononciation zer (~ + = ) de .!_, de­

vait à l'époque de notre m anuscrit s'être déjà modifiée en celle de de1· (- + = ), 

comme nous le voyons, par exemple, par la forme .!. ~ , que revêt le mot = ~ , der, sur un des cercueils de la XII• dynastie au Musée du Caire, 

voir LAcAu, Textes 1·eligieux, § LXXXV, dans le Recueil de travaux , t . XXXII , 

P· 78.) 
Bibl. d'étude, t. II. 



-....( 226 )-t+--

' 1... x za, subst. masc. : tt bâton, à l'aide duquel on faisait du feu en en frottant un ~A"=-"-
des bouts contre une planchette en bois11, p. 3 1. 6 [= PE 1. 54]: ~ - Ji 
1 ~ ~ r.! -li! 1· shed-et-a za, selcheper-n-a khet ~aya;-p~ un 

bâton à feu, je produisis du feu11 (voirsupm, p. 2o2-2o3 s. v.~:_., shed-et). 
La vraie explication du mot a été donnée par M. Ungnad dans la Zeitschrift Jür iigypt. 

Sprache, tgo6, t. XLIII, p. 161-162 (à comparer aussi ibid., t. XLV, p. 85-86). 

~ ~ ~ ',.r zam, verbe transitif : ~couvrir d'étoffe11, ttvoiler11, rrenvelopper11, 

~emmailloter11 et, avec le mot T, ~er ttvisage": ~face11 : tt couvrir la face11, pro­

bablement dans le sens de : ~rendre confus11, p. 2 1. 1. [ = PE l. 17 à 19] : 

aou ro en se : ne~em-ef sou, aou medou-j: dou-f zam n-if ~er ~si la bou­

che de l'homme peut le sauver (litt.: de sauve11, en sous-entendant: ~quelque­

fois)), voir supra s. v. ~ ), aou, 2°, E), sa parole peut [aussi] le rendre 

confus 11 (m. à m. : tt[le] fait se couvrir la face 11 ou : ttfait, que la face lui soit 

cquverte, voilée"). Corr.tme le verbe A--~, dou, de la phrase principale réclame 

un subjonctif de la forme .A~>~.- ou .A~ + substantif (sujet),, le verbe ~ ~ 
~ jr, zam, peut ici ou bien être une forme écourtée au lieu de ~ ~ ~ jr '---, 
zam-if, ou bien être employé avec une nuance• passive et avoir pour sujet le 

substantif T, ~er. Concernant l'hypothèse d'une omission du suffixe-sujet dans 

notre cas, je dois remarquer qu'une telle omission a effectivement lieu quelque­

fois : il faut seulement, pour qu'elle soit possible, que le suffixe omis soit suffi­

samment indiqué dans d'autres parties de la phrase. Ainsi, dans la phrase citée, si 

on voulait admettre que le verbe ~ ~ ~ jr, zam, est employé avec le ~ens 
actif, son sujet, le suffixe .__, J, if, aurait été omis parce que le mot i":, se 
tthomme11, que ce pronom suffixe devrait remJ>lacer, se trouve déjà rappelé à 

deux reprises dans la phrase : premièrement par le pronom possessif .__,j, if, 
dans l'expression 1-} ~.__, medou-j t~Sa parole11, et, ensuite, par le 

pronom au datif : ;::, n-if ~à lui11, (ttà lui-même11), placé à la suite du 

verbe ~ ~ ~ jr, zam. Dans un cas analogue notre manuscrit omet le pro­

nom suffixe de la première personne du singulier et dit : • ~Ji 'F ~ A -.. 

} Ji_::- } Ji T ~ ~ ~, â~â-n-a shem-koua erdou-n[ -a] oua ~er khet 
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qa ~alors j'allai et je me plaçai sur un arbre élevé, (p. 8 1. 6 [=PEL t56 ]) , 

• ~ ::; ,_. } Ji T .:-; Ji, âM-n erdou-n[ -a] oua (~er khat-a ~alors je me 

mis sur mon ventre, (p. 81.1.0-H [=PEl. 161 ]), ..... :_:-)Ji T .:-;}i, 
... . . erdou-t[ -a] oua l~er /chat-a ~ .. ' ... et alors je me mis sur le ventre11 

(p. 9 I. 4-5 [=PEl. 166 ]), • ~rr :r ~~-}Ji, âM-n sesa-n[-a] 
oua ~alors je me rassasiai 11 (p. 3 1. 5 [ = PE 1. 52- 53 ] ) (I ). 

Sans m'arrêter à d'autres cas d'omission du suffixe de la première personne du sin­

guliet', bien entendu dans les textes qui le marquent régulièrement ailleurs (par 

exemple MAX MüLLER, Egyptologie al Researches , pl. XXXVII , col. 3 o , col. 4 5, et 

souvent) , je veux citer un exemple, où, à côté du suffixe-sujet de la p1·emiè1·e 

personne, le suffixe-sujet de la troisième personne du singulier et du masculin, 

"--,f, est aussi omis:~~ ~X~-; v~~.:_~~}( ~;~1 ~ Ji • 
~~~ ~i:i 1 =li· 7~i1 v~~.: r ill 2r1--- v~_!_~: . 

amma apou-tou[-a] airomâou pai teha oua* mâk sou nekht er-a * neb,em[-if] 
aaout-a, titet-if [set] em /cher-ou ~ que [je] sois confronté avec celui qui m'a 

offensé: comme il est plus puissant que moi , [il ] m'a enlevé ma charge ,(ma 

fonction), il me [l']a ravie par fraude 11 (ER liAN, Zeitschl'ijt Jür· iigyptische Sprache, 

1900, t. XXXIIJ, p. 21 et 23). Les deux dernières phrases sont parallèles, mais 

dans chacune un pronom est omis. Dans le premier cas c'est le sujet, dans le 

deuxième c'est le complément direct. Nous devons donc compléter le passage 

de la manière suivante : ':' ~ i 1 [ ---J ~~.: y i li et : 2f 1--- cr_] 
~ _!_ ~:. 

Le suffixe-sujet de la troisième personne du féminin p, s, es, se trouve omis 

dans la deuxième des deux phrases parallèles qui dans un papyrus de Turin 

(édit. Pleyte et Rossi , pl. CXXXII, l. 4-5 ; cf. LEFÉBURE, Zeitschrijt jül' iigyp­

tische Sprache, t883, p. 28) nous racontent comment la déesse Isis, après 

avoir pétri avec de la terre la salive de Râ, en fi t un serpent auquel elle donna 

la forme d'une massue : ~ ~ 1 = r-~ ~ ~ ~ j! 1 r _:_ J • :: v r-~ 
~ ~ 1 ~ f - ~ ~ i ! •, qed-n-es set em zerljit shepset * ar-n[ -es] set em qa b,ezît( -ou) 

Ol A la troisième personne du pluriel , lorsque le pronom employé comme complément direct désigne 
la m~me personne que le sujet de la phrase, ce n'est pas le pronom-sujet, mais bien le pronom-

complément, qui peut être omis. Ainsi, dans l'inscription de Piankhî, l. to5, nous lisons: =~ 

- ~.-~. erdou+en-sen(ou) ~m· khat,sen(ou), au lieu de:= A - ~ n - • -
,.,_,.. 1 1 1 .... 1 1 1 lJ. ~ 1 1 . , . 1 1 1 ... 

~· erdou-t-en-sen(ou) set( ou) ~e1· khat-sen( ou) «alors ils se mirent sur le (litt. : deurn ) ventre , · 

(Cf. ibid., 1. t4 et 83.) 



~elle fabriqua cela en un beau serpent, [elle] fit cela en forme de massue(?) , , 

(L'exemple d'une omission du suffixe-sujet, cité par M. Ermandans sa Grammait>e 

égyptienne, 3m• édit.,§ 284, ne me paraît pas probant. Ici le suffixe~, a, ne 

se trouve pas seulement après le premier verbe, mais bien aussi après le deu­

xième, ce qui fait que nous avons devant nous, dans la première partie du 

passage cité' un parallélisme complet comprènant deux parties construites sur 

un seul modèle. Les trois verbes suivants, employés sans suffixe, ne forment 

pas partie du premier parallélisme : ce sont des participes parallèles entre eux 

et se rapportent au sujet des deux verbes précédents (IJ.) 

L'ellipse des suffixes pronominaux dans d'autres cas, par exemple lorsqu'ils coiTes­

pondent à nos pronoms possessifs, se rencontre assez souvent dans les textes. 

Ainsi, nous voyons le suffixe ~.J, omis dans:~~~~~ v~~~~-~~, 
merî tif[ -if], merî mout-if (LEPsrus, Denkmiiler, II, 4 3 c) et ~ ~ ~ ,.-. ~ ~ v 

I ~ ~ ,_.~ ~, merî en tif[-if], ~esîen mout-ef (BnucscH, Thesaut>us, 1527 ), 

où le suffixe ~, J, devrait non seulement stii vre le mot ~, mout, mais se 

trouver aussi à la suite du mot ~ ~, tif, et ~ ~, atej(2l. - Le suffixe -., k, 
est omis dans l'exemple suivant : A .'1 _...... _,. = Jt ~'*'*v= ........... • -

lJ, )1 ,~ - <=> .-.111 <=> A ' 

ce qui devrait représenter : 

l ~ _,. = - Jt "-- d ·1 send-ek em ta der-if, 
à~ .... [-]=_:• _ ou-a 

• • -· _ 111 = A peMtT -k] em set (ou : khast)-ou ~er. 
(PIE HL, Inscriptions hiéroglyphiques, 2me série, pl. LVIH D, ~ = texte p. 3 6 ). 

-Pour l'ellipse du suffixe r. à comparer entre autres exemples : 

1 
:: JI) + } _e1 1 :::J ~ [ r] l mer sou nout-if er M-ou[ -s] 

~ __, X r _ ~ ~ ::;;: ~ r M set am-if er neter-s 

(Pap. de Berlin, no 1, l. 66-67. Dans la Bibliothàque d'étude, t. 1, p.8, L11; ce 

passage est corrigé et le suffixe r, inséré dans le texte). Ici, dans deux phrases 

parallèlement construites le suffixe r. s' est omis dans la première partie après 

~ ~, ~â-ou, mais se trouve accolé au mot ~, neter, qui dans la seconde des 

deux phrases parallèles correspond à ~ ~, ~â-ou, de la première. (Voir encore 

JuNKER, Grammatik de1' Dendet>atexte, § 2 7 9.) 

(l) Il existe encore d'autres exemples dans lesquels le simple participe sans flexions ( ~ ~) se 

trouve employé là où on aurait plutôt pu s'attendre à trouver le participe à flexions de la pre­

mière personne du singulier ( ~ \. -. ) ~). 
<•> Pour un autre bon exemple d'omission d'un suffixe ~, ef, voir : PJERRÉT, R~cueil d'inscrip­

tions, t. 1, p. g5 =K. SETHE, U1·l:undendes iigypt. Altertums, lV, 53. 
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Ces quelques exemples, auxquels on peut joindre ceux que j'ai cités supt>a p. 70, 

note 1, suffisent, je pense, pour rendre admissible la supposition énoncée à la 

page 2 2 6, que dans le passage de notre conte, ci té à la tête de cet article, on 

peut suppléer le suffixe ~, J, après le verbe ~ ~ \. jr, zam, dépendant 

du verbe précédent .A.-..1, dou (voir sup1·a p. 2 2 1 ), ainsi qu'apr.ès le mot ! , ~er, 
complément direct du verbe zam, et lire : ..... ~ ~ ~ ~ jr [ ~] (sc. le 

i";, se, mentionné avant cela) ::! [ ~ ], douj zam[-if] n-if~er[-if], au lieu 

de : ~ ~ ~ \. jr:: !, douj zam n-tif ~er. Du reste, pour l'omission dans 

ce cas du suffixe-sujet ~, J, if, on n'a qu'à se rapporter à la phrase suivante 

de l'inscription de Rekhmarâ (édit. New berry, pl. H, col. 17) : ~ =! ~ ~ 
- fi] J A V - <=> • --. - ~ 1 '\. .A.-..1 'J'f' ,_., ar, gert, avet[t1 neb, hab zat, 

~ 1 .__ 1 = " , J! ~ ~ r 'J · 
er-if ~er seperti neb, aou dou-J shem n-if ~ensuite, en ce qui concerne tout 

messager, que le vézir envoie alors à propos de tout suppliant , il [le] fait [re ]venir 

vers lui" (c'est-à-dire ~il fait que le messager revienne vers lui , le vézir, ). M. Gar­

diner (The inscription of Mes., p. 37-38) a, non sans raison, supposé que 'J'f' ::, 

shem n-if, dépendant, comme~~\. jr::, zam n-if, de notre conte, 

du verbe précédent ~, dou-j, est ici employé avec le sens de 'J'f' ~::, 
shem- if n-ef. Pour l'omission du suflixe - j, - if, après ! , ~er, on peut 

comparer les exemples cités supra dans la note de la pag-e 70 ainsi que 

la phrase suivante, malheureusement tronquée au commencement : Il-
=~ ~ ~ ~~' .... : en me~-if ab am-à (au lieu de: . . ... en me~-ef 
ab-ef am-à) ~ ..... pour qu'il remplisse [son] cœur de moi, = ~pour qu'il 

me prenne en affection" (Bouriant, dans le Recueil de t1·avaux, t . XII, p. 1 o 6, 
l. 7 =K. SETHE, Urkunden des iigypt. Alteftums , t. IV, p. 55). 

Le mot parait s'être conservé en copte dans :x:. mM M. :x:.wwMs T., involuc1·um. 

:=t .,.. zâ, subst. masc. : ~vent fort", ~bourrasque" , 1tüuragan", ~~tempête" : p. 2 1. 7 

[=PEl. 31] , p. 21.7-8 [=PEl. 32] , p. 51.4 [=PEl. 97 ] et p. 51.6 

[=PEI.1o1 ]. 
Le mot s'est conservé en copte dans THY T. n, eHoy M. nt, ventus; 

1!, 111 zebâ-ou, subst. masc. pl ur. : ~ doigts,, p. 11. 7 [ = PE l. 13-14] : ~ .= \. ..-.J a' l ~. am(mâ) mou ~er zebâ-ou-k ~mets de l'eau sur tes doigts, ; p. 10 

1. 9 [=PEl. 187-188]: ifl~~:4:-ll)~, sesh aqeren zebâou1 ~~ Ie 
scribe aux doigts habiles" (voir sup~a p. 35 , s. v. ~ ::4:, àqer, deux autres exem­

ples de cette dernière expression. A comparer encore avec celle-ci : fa ~ ~:: 
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}} ~, sesh âqer en zebâouiji 11scribe aux deux doigts (Il habiles,, DE MoRGAN, 

Fouilles à Dahchour, t. 1, p. 79, fig. 190 (graffito) = DARESSY, Ostraca, p. 99, 

no 2 5 379, dans le Catalogue géné1·al des antiquités égyptimnes du Musée du Caù·e ). 

· Pour la forme du suffixe après }}1, zebâou, voir supra p. 70 et 71, s. v. -j, -ef, 1°. 

Le mot s'est conservé en copte dans THRe, THHR€ T. n, THR M. nr, digitus. 

~ zes, suivi des pronoms suffixes des personnes: 11même,, p. 21.3 [=PEl. 22-23]: 

!,. ~ _,_..., :Jl ::J :Jl, lcheper em-â-â zes-â 11ce qui m'est arrivé à moi-même, 

(ou : ~~à moi personnellement,), cf. supra p. 88 à 90. 

~ zed, verbe transitif et neutre : 11dire". Il se rencontre dans le texte de notre conte : 

1 o Dans la forme verbale : ~ ~ .___, pour exprimer le résultat de l'action d'un 

verbe précédent, employé dans la forme verbale : ~ } + ~ ~;:: , p. 3 1. 1.3 

[---,-- PE 1. 67 à 69) : ~ } X::::! "i' ..... ~ .___ 7, âou ap-n-ef ro-j 
er-à .. . .. zed-ef n-a 11il ouvrit sa bouche contre moi . ... . et me dit, 

(cf. supra s. v. ~}, àou, n° 2, cet~, ân, n° li). Dans une phrase tout à fait 

semblable, p. 4 1. 7 [ = PE l. 8 1 à 8 3 ] , l'expression ~ .___, zed-ef, est rem­

placée par: f;:~~;::7, âiJà-n zed-n-ef n-a 11alors il me dih (voir 
infra, 6°). 

2° Dans la forme verbale : ~ ~ "'---, pour exprimer le résultat de l'action d'un 

verbe précédent, employé dans la forme verbale : f::::::: + ~ ~ .___, p. 4 1. 1.0 

r = PE 1. 86-88 J = •:::::::} == J x~ ~=r- .... . ~ Jt ;::, âiJà-n 
ousheb-n-â n-ef set ..... zed-â n-ef 11alors je lui répondis cela ..... et lui 

dis,; p. 8 1.1. [ = PE l. 1ll9-15o] : f::::::: p J ~ ~:: ~ ~ :Jl .... . ~ .___ 
~' âM-nsebet-n-efam-à ..... zed-efn-â 11 alors il se mit à rire de moi 

. . . . . et me dib. 

3o Dans la forme verbale:~~"---, suivie de la particule conjonctive,:::, er-ef, 
dans une proposition principale affirmative, p. 7 1. 3 [ = PE 1. 138] : ~ :Jl 
,::::::, zed-â er-ejn-ek 11je te dirai là-dessus,. 

li • Dans la forme verbale : ~ ~ + ~ + .___ ou ~ ~ +~+substantif (sujet), 

p. 5 1. 1.1. [ = PE l. 11 1] : ~ ~ :::: ~, zed-ân-ej n-~ 11il me dib ; p. 1. 1. 1 

(J) Pour l'emploi des deux doigts, le pouce et l'index, pour tenir le calame, voir 3upra, p. 71 et, 
par exemple, les vignettes dans : EnMAN, Aegypten und iigyptisches Leben, p. t65 (d'après 
LE~sws, Denhmii[e,·, II, 9) et p. 465 (d'après I.EPstus, l. l., III, 169 ). 
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[ = PE 1. 1]: ~ ~- ~} ~ ~ ~. zed an she[ m]sou aqer ~~ le serviteur ( le 

compagnon du roi) habile di t" . 

5o Dans la forme verbale : ~ ~::, pour exprimer une propositiOn relative , 

p.81.1. [=PE l.1ll9) : n~7, nen zed-n-â 11 ce que j'avais dit, ; p.81.3 

[ = PE l 1 51-t 52] · 8 ._. ~ \.. • • "-- - t ":::"', hekennou pef zed-n-ek . . ~- J!•••"----t--JJ.___ . J 
an-t[ ou }:f ~~ ce parfum ~ekennou, dont tu as dit : 11 il sera apporté", c'est-à-dire 

11 ce parfum ~ekennou, dont tu as dit qu'il serait apporté" 

6• Dans la forme verbale : f;::~ + ~ ~=' p. 4 1. 7 [= PE l. 83 J, p. 8 1. 8 

[= PE 1. t 58], p. 9 1. 5 [=PEl. 167] et p. 1.0 1. 6 [=PEl. 183] : f:::::: 
~:: ~, â~â-n zed-n-ef n-â ~~ alors il me dib . 

7o Dans la forme verbale : ~ ~ -,;::, ayant le sens d'une expression relative, 

p. iO 1. 1. [ = PE l. ql!] : 2 ~ ::::t;:: "":", mâ zed-et-n-ef nebet ~~conformément 
à tout ce qu'il avait dih. 

8° Comme infinitif de la forme ~ ~, p. 2 1. 2 [ = PE l. 20-21] : r ~:;:: •} 
~ =, seouared pou zed n-elc ~~c'est [te] fa tiguer, que de te dire [cela] , 

(= ~! C'est inutile de te dire,), voirsupl·a P· qg, s. v. r~:;:. seouared; 
p. 4 1. i l= PE l. 70-71]: ~-==-} ::=:-,... fl. _, ~ ~ 'i', âr oudef-ek em zed 
n-â 11si tu tardes à me dire" , etc. 

Le mot c'est conset·vé en copte, avec la chute du -, d, dans x.w T. M. B. , 
x.e T. M. B., dicere. 

NOMS DE NOMBRES • 

1 ouâ 11un", p. 2 1. H [ = PEl. llo , après correction] et p. 5 1. 1.0 [ = PE l. uo ] : 
fl ~} S~ "il~ ..... , ouaou ouâ en ouaz-ouar ~~ une vague de la mer, . 

En copte': oyÀ, oyÀÀ T., oyÀt AI., oyet, oyeet B., unus. 

11, \\ sen (ou sen-oui?) 11deux,, p. 9 1. 6 [=PEl. 168 ] et p. 1.0 Li [=PEl. q4] : 

"7' '"; ••, abed sen ~~deux mois, ; p. 3 1. 1.3 f = PE l. 69 ], p. 4 1. 8 [ = PE 

l. 83], p. 51. H [=PEl. 111] et p. 8 1. 8 [=PEl. 158]: ~ ' sep sen 
11deux fois!", 11bisb. 

En copte: CNÀY T. M. , duo. 
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Ill khemet ~trois", p. 2 1. 12 [ = PEL 4 t J : .!: } 0 1 1 1, harou khemet ~~trois jours". 

Le chiffre 111 diffère sensiblement dans l'original du signe du pluriel 1 1 1, et il se­

rait absolument impossible de reconnaître ce chiffre par exemple dans 111 du 

groupe • ~~' tep-o.u (p. 10 1. 4 [=PEl. l79 ]). 

En copte : U)OMT T. M., U)OM'tn T., U}ÀM€NT B., t1·es. 

Il Il fedou ~quatre,' p. 6 1. 3 [ = PEl. 118] ; --:-:Ill 1' abed fedou ~quatre mois , , 

En copte: qTwoy M., qTooy, qTey T., quatuor. 

Il Il kh 5 ] ~ 1 1 1 1 h 1111 emen ~huit,, p. 21.9 [=PEl. 36] et p. 51.8 [= PE 1. 1o :--.1
1111

, me. 
khemen ~8 coudées" ( = hauteur de vag-ues). 

En copte: U)MOYN T., U)MHN M. . 
n n n mâb (ou mâba?) ~~trente,, p. 31. 10 [= PE 1. 63]: =:n n n , me~ mâb 

~3o coudées" (=longueur du serpent dans notre conte). 

Il est intéressant de constater avec quelle persistance cette donnée égyptienne de 

~3o coudées" s'est conservée chez différents auteurs de l'antiquité, qui, dans 

les descriptions de serpents barbus, qu'ils nomment des dragons, mentionnent 

souvent ~3o coudées" (TpiŒxovTrt. 1r1JX,wv, cubitm·um triginta) comme dimension 

ordinaire de ces monstres (cf. Agatarchide, V, 4; Diodore, III, 36; Strabon, XVI; 

Pausanias, II, 176; Avicenne, IV, 6, traité 3, chap. Lm. Voir BoRCHART, Hiero­
zoicon, t. III, p. 428 et suiv. ). 

En copte: MÀU T., MÀR T. M., t1·iginta. 

R R })emou, l}imou (cf. GARDINER, Zeitsch1·ift für iigyptische Sprache, 1 9 o 5 , t. XLII, 

p. 42, et PIEHL, Proceedings of the Society of Biblical Archœology, t. XIII, p. 200) 

~quarante", p. 2 1. 4 [ = PE l. 26] et p. 5 1. 1 [ = PE l. 92 J ::: ~ ~, me~ 
~emou ~4o coudées" (=largeur d'un navire). 

. En copte: 2M€, 2MH T. M., quadmginta. 

nnnn111 ( · · n n n 11 sefekh-ou ?)-doua ~soixante-quinze,, p. 6 1. 9 [ = PE 1. 1 2 7 ] : ~ '---

}:Ù\M nnnnnnn 1
1\'. ~efaou sefekh-ou(?)-doua ~75 serpents,. 

En copte : U)Refoy T. M., septuaginta quinque. 

~ nnnnn sha-douaou(?) ~cent cinquante", p. 2 1. 4 [= PE 1. 26 Jet p. 5 1. 1 [ = PE 

l. 92]: =~ nnrw, me~ sha-douaou(?) ~t5o coudées" (= longueur d'un 

navire); p. 2 1. 5 [ = PE l. 2 7] et p. 5 1. 2 [ = PE l. 9 3 J : ri - tJ. )t ~ r;_n, n , 
seqed sha-douaou (?) ~ 1 5o matelots". 

En copte: U)€ M"N-Teoyr T., U)€ MN-TÀroy, centum et quinquaginta. 

ADDENDA ET CORRIGENDA. 

P. 1, note 2, 1. 2, lire : !~emou, au lieu de : ~enou. 

P. 7, note 2, 1. 4, lire: p. 61. 7, au lieu de: p. 61. 6. 

p. 10' note 3' 1. 3' lire : mà kemît' au lieu de : ma kemî-t[ ou]. 
P. 19, 1. 24, lire: elles ne peuvent avoir par elles-mêmes, au lieu de : ils ne peuvent avoir 

par eux-mêmes. 

P. 24, 1. 21, ajouter: p.81. 10 [=PEI.t69-16o]: ~~:Jt •} ~~ ._., kherit-ou-a 
pou am-ek (voir p. 167 s. v. ~ ~. kherit-ou); 

P. 33, 1. 8, ajouter après n° 1 : et voir aussi d'autres exemples p. 133, note, et p. 204, note. 

P. 34, 1. 17, lire ·= seshpet( -ou), au lieu de : shepet( -ou) . 
P. 34, 1. 21., rèmplacer l~s signes : -, à côté des · lettres coptes, par des traits : -. 

P. 39, 1. 24, ajouter après: ~un loup roux sauvage (ou féroce)" ' les mots: cf. aussi CHABAS, 

Le papyrus magique Han·is , revers, col. A ( = 1), L 3, où, à côté de lions et de 

hyènes, on parle de ~ ~ .:11! 1!- .. x---r "'...:._, àaout-ou neb qa sedi ~~tous les 

quadrupèdes à queue haute (sc. féroces), qui se nourrissent de chair et s'abreuvent 
de sang,. 

P. 40, 1. 30, le mot ~ est plutôt à lire mer, que : atour (?); cf. par exemple Pyr. 

d'Ounas, 676: 7 = Pyr. Pepi II, 966 ': ::;:-. 

P. 46, 1. 8, lire : ouaou, au lieu de : oua. 
P. 53, note 1. L'expression 2 ~ J ~, mâ tep-â ~comme autrefois,, ~comme par le passé" 

se rencontre encore dans un texte de Ramsès n à Abou-Simbel (voir LEPSIUS, Denk­
mâlm·, etc., III, 194, l. 31). 

P. 56, 1. 16, lire : em khent Ta-sti, au lieu de : em lchent-ta (cf. Gardiner, dans la 

Zeitsch1·ift für iigyptische Sprache, 1 9 o 8, t. XL V, p. 1 3 9 , note 1 ). 

P. 56, 1. 1.9, lire : de l'intérieur de la Nubie, au lieu de : de Nubie . 

P. 56, 1. 26; lire : accorda; au lieu de : occorda. 

P. 61, 1. 19, supprimer le deux-points (:) après (l. 22). 

P. 63, 1. 9, lire : la XIII• dynastie, au lieu de : la XVIII• dynastie. 

P. 64, note, 1. 5, lire : pour, au lieu de : ponr. 

P. 67, 1. 14, lire : ouaou, au lieu de : oua. 
P.99,1.8, lire: Moyf, au lieu de: MoyT. 

P. 99, 1. 22, lire : ouaou, au lieu de : oua. 
P. 103, 1. 20, lire: l• ::, au lieu de: l.A.-1. 
P. 118, 1. 18, lire : différente, au lieu de: différentes. 

Bibl. d'étude, t. II. 3o 
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P. i22, 1. 4, après les mots : et vaillant et patientn, ajouter : La juxtaposition de '15\ ~ , 

roud, et de 't' •, âb, à la ligne 1 3 2 de notre manuscrit (voir p. 6 1. i4-i5), rappelle 

l'épithète du dieu Amon : = ~ ~ J, roud-ab etl'énergiquen, dans le papyrus­

décret de Nsi-Khonsou (cf. MASPERO, Les momies royales de Déù· el-Bahad, p. 597, l. 4). 
P. i23, ligne antépénultième, lire : ~, au lieu de : ~. 

-=- = 
P. i32, 1. i5, lire: l ~~.au lieu de: l ~ ~. 
P. i42, 1. iO, supprimer (à la fin de la ligne) le mot : un. 

P. i5i, 1. i4, lire: t"';l ~.au lieu de: t"';l ~. 
P. i56, 1. 26, ajouter un"'-- après ~ '";. 

P. i59, 1. 6, lire : Khontct-ouazît, au lieu de : Khonet-ouazît. 

P. i60, 1. 5, lire: ouza, au lieu de: [ou ]za. Pour l'écriture 1} au lieu de} 1 du mot 

. ouza, à contparer les remarques sur ce mot dans l'article de M. La cau ( Métathèses 

appa1·entes en égyptien, dans le Recueil de travaux, t. XXy, p. tlt3), ainsi que la grande · 

inscription du tombeau de Rekhmanl , col. 6 et 7 (édit. Newberry, pl. Il). La forme 

1 } , admise par M. Sethe dans notre passage d'après la copie de M. Boussac 

(voir SETHE, Urkunden des iigypt. Altertums, t. IV, p. 56, l. to), semble dans tous 

les cas plus probable que la forme 1 ~ 4 donnée par M. Bouriant (Recueil de 

travaux, t. XII, p. to6). Tout au plus aurait-on le droit d'ajouter le signe 4 au 

mot } 1 de M. Sethe. 

P. i80, 1. 9, le mot éïsNCST€ est par erre.ur répété deux fois. 

P. i84, 1. i , lire : J._ - } ~, au lieu de : J._ - ~ ~. 
P. i95. Au sujet de l'épithète r LL1 )1 T;, sesha fenkhou' citée à cette page, je dois 

ajouter que le mot ::: ~ 'f', jenkhou, de sens incertain, se retrouve encore dans deux 

passages cités tous les deux par M. Lange dans la Zeitschrift Jür iigy:ptisehe Sprache , 

1896, t. XXXIV, p. 26 et 29 : peut-~tre y aurait-il quelque parenté entre ce mot 

et le mot ::::: e ~, jenekh, qui d'après LEPSIUS, Denkmiiler, etc., Ergiinzungsband, 
pl. XIX, semble signifier et Un menuisiern. 

P. i98, 1. iO, lire: setepou, au lieu de: sepetou. 
P. 204, note 1, l. 16 à 18 : la traduction des mots :;: ~ f = +) ~~b "}-f J rf doit 

~tre corrigée, car cette expression n'a aucun rappo:J,'t avec le nom royal qui la précède, 

mais se rattache de près aux mots ~ "'--+ .:J A;.: etc. - ~ ~ N. N., qui la 

suivent. Elle signifie : et Que Khent-Amenti, le maitre d'Abydos, l'aime et l'approuve 

toujours [l'homme] qui dira : qu'une offrande royale de pain, de bière , etc., soit 

donnée au dévot N. N.! n. La traduction de Piehl, qui dans la troisième série de ses 

htScriptions hiéroglyphiques, pl. VIII, G (cf. ibid., texte p. 7) reproduit le texte de la 

stèle de Berlin, diffère totalement de celle que je viens de donner. Un texte très 

ressemblant à celui de la stèle de Berlin se rencontre encore sur une stèle du 

Musée du Caire (voir Catalogue général du Musée du Cait·e , LANGE et ScHÜ'ER , Grab- und 

Denksteine des mittleren Reichs , t. II, p. 2o3, 11° 20567). 

A tous les exemples que j'ai réussi à recueillir, de deux attributs se rapportant à un seul 

sujet (voir introduction, p. vn, 7o), il faut joindre encore le suivant, qui jusqu'à pré-

sent avait échappé à mon attention : r ~ !.. 5 - } - ti "-- J.. m ~~ ~, 
se-khou re[ me ]n tout-ej ân mes-ou per-ej. Il se lit dans la grande inscription du 

tombeau de T ej-ab à Si out (GRIFFITH, Siut and Dêr-Rîfeh , pl. XI, col. 12) et il a été 

très correctement traduit par M. Breasted ( Ancient Records, I, S 395 ) : et his statue 

shaH be glorified ( i. e. shaH receive the proper ceremonies) and r carried (in the 

festival processions )1 hy the children of his hou sen. (A comparer l'exemple cit~~ 

haut dans la note de la page 63). 6~~\1~<~~" .. ~ 
!:t ... /'' \~ \ 

.._4_-...l!:: 1 ~ r · · ,.... ... J ' 

\~x· ·,")>~.~·\) ·; ~ t 
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